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résumé 

Cette étude résulte de l'exploitation des données de la statistique 
semestriell e des loyers . Ces données servent essentiellement à cal­
culer la part de l'évolution des indices suisse et genevois des prix 
à la c onsommation qui est due à l'évolution des loyers, mais elles 
peuvent aussi, comme c 'est le cas ici . servir à analyser le niveau 
et la structure des loyers . 

Le but de cette étude n'est pas d' e xpliquer le méc anisme de forma '~ 

tian du l o yer, mais d ' analyser les relations entre le loyer et les 
variables disponibles dans le cadre d e c ette statistique : la l o ­
calisation, le mode de subventionn ement, le statut d'occupation, 
l'année de construction de l'immeuble et le nombre de pièces du l o ­
gement . 

Des c onstantes d e structure importantes ont pu être décelées ." 

- l'effet de subventionnement ." les logements subventionnés dans 
le cadre de la loi cantonale (HBM , HLM, He M). ont des loyers in­
férieurs aux logements à loyer libre. La ca tégorie Ville / Fonda­
tions. qui regroupe notamment les logements dont la Ville de Ge ­
nève est propriétaire. a des loyers proches de ceux des HLM. 

Ainsi, en considérant les logements de 4 pièces construits entre 
1963 et 1967. le l oyer mensuel moyen - qui se monte à 477 F pour 
l'ensemble - varie d ans des limites importantes." de 212 F pour 
les HBM et 367 F p o ur les HLM à 582 F pour les loyers libres; 

- les logements en coopérative sont notablement meilleur marché que 
ceux qui sont loués par un locataire ou par une entreprise en vue 
de loger son personnel ." un logement de 4 pièces c onstruit entre 
1963 et 1967 coûte en moyenne 316 F à un c oopérateur c ontre 6 02 F 
à un locataire; 

- l ' effet d'âge ." les loyers des immeubles récents sont passablement 
plus élevés que ceux des immeubles relativement anciens ; font ex·· 
ception à ce tte règle les immeubles assez anciens qui ont pu béné­
ficier de rénovations importantes. Le loyer moyen d'un logement 
de 3 pièces varie entre 309 F - dans les immeubles construits en­
tre 1948 et 1952 - et 593 F - dans les immeubles c onstruits entre 
1978 et 1982; 

- l'effet de taille." le loyer croit, naturellement, en fon c tion du 
nombre de pièces; les studios sont cependant souvent plus chers 
que les 2 pièces; 

- la localisat ion n'exerc e qu'une influence résiduelle et irrégu­
lière par rapport aux quatre effets mentionnés ci - dessus. Seule 
régularité observée." les loyers de Champel-Florissant-Malagnou 
sont relativement plus élevés que ceux du reste de la ville de 
Genève, ces derniers étant un peu supérieurs à ceux des autres 
communes . 
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1 . INTRODUCT ION 

Le niveau et l'évo luti on des loyers dans le canton de Gen è ve sont depuis 
l ongtemps un import an t domaine d'observati on pour le service cantonal de 
statistique ( SCS). Le t ype d'information le plus connu du public dans ce 
domaine est la mesure de l 'évolution des loyers qui entre dans le calcul 
des indi c es suisse et genevois des prix à l a consommat ion. D' un autre cO­
té, le ses publie régulièrement des séries analytiques sur le niv eau et l a 
structure des loyers, ainsi que sur leur évoluti on selon divers es c aracté­
ristiques. L'étude présentée ici appartient à ce deuxième type d 'info rma­
tion. Elle est née de l a volo nté, au sein du ses, d'expl oiter au mieu x les 
données disponibles sur ce sujet et sa réalisati on a été activée par une 
demande de la Commission de conciliation et du Tribunal des baux et loyers 
( TBL) visant à l'élaboration de tableaux statistiques détaillés s u r le ni­
veau des loyers dans le canton. 

Le projet d'étude consistait, schématiquement, à isoler les paramètres 
ayant une influence sur les loyers à Genève. A priori, on pou vait penser 
qu'il s' agissait notamment de la date de construction de l'immeuble, de sa 
localisation, du nombre de pièc es du logement et de sa nature (loyer li­
bre, HBM, HLM, etc.), mais il fallait s'en assurer. Ensuit e, une "grille 
des loyers" pouvait ~tre établie, permettant de situer le loyer d'un l oge­
ment par rapport à l'ensemble des logements du canton possédant les mêmes 
c aractéristiques ( l ocalisation, péri ode de construction, nature, etc.). 
Pour mesurer le niveau et l'étendue des loyers de ch acune de ces ca tégories 
de l ogements, une série d'indic ateurs statistiques ont été calculés, per­
mettant d'apprécier à la fois la moyenne et la di s pers ion des loyers. 

Les données utilisées s ont celles du relevé effectué par le ses auprès des 
propriétaires et régisseurs du cant on à fin 82. Rappel ons que le relevé des 
lo yers entrant dans le calcul de l'indice des prix à la consommation est 
réalisé deux fois par an, en mai et novembre . 

Signalons que le travail réalisé sur les loyers de novembre 1982 sera ac­
tualisé une fois par an. Les résultats en seront dispon ibles sur demande. 

A un moment où bien des gens éprouvent d'éno rme. difficultés à trouver un 
logement plus grand ou, dans d'autres c as, un logement indépendant; alors 
que les loyers des appartements dans les immeubles neufs paraissent par­
fois excessifs; quand il est admis dans bien des milieux qùe ce pr oblème 
devient l'un des plus sensibles au sein de ra -· cormn una u té genevoise, il nous 
paratt judicieux d'examiner d'une manière plus approfondie les do nnées dis­
ponibles et de livrer au public les résultats de nos analyses en la matiè­
re. Nous sommes toutefois cons ci ents que ce document n'est pas d'un ab ord 
très facile. e'est po urq uo i il est diffusé dans la s ér i e "études et docu­
mentaI! et non pas dans les "aspects statistiques" ( voir encad ré page 60 ) . 
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2. COMPARAISON GENEVE / SUISSE 

Avant d'analyser dans le détail les loyers genevois, nous all ons rapidement 
situer ceux-ci par rapport au reste de la Suisse. 

Les données du tableau nO l, extraites de la Vie économique ( dé c embre 
1983) proviennent également du relevé des loyers réalisé par l'OFIAMT pour 
le calcul de l'indice des prix à la consommation. Les loyers des principa­
l es communes, notamment ceux des grandes villes, peuvent t!tre c omparés 
entre eux et situês par rapport à la moyenne nationale. 

A fin 1983 les loyers en ville de Genève sont légèrement inférieurs à la 
moyenne suisse pour les logements de une ou deux pièces l ), mais sensible­
ment supérieurs pour les trois pièces et plus. Les cinq grandes villes 
- BAIe, Berne, Genève, Lausanne et Zurich - ont des loyers toujours plus 
élevés que la mcyenne nationale, à partir de trois pièces. 

Par rapport à ces cinq grandes villes, Genève se situe en première position 
pour les trois pièces et, surtout, pour les quatre pièces. Par contre, les 
loyers genevois sont les plus faibles pour les deux pièces. 

Ces disparités s ' expliquent par le prix des terrains, qui font notamment 
que les loyers sont plus élevés dans les grandes villes, par l'age du parc 
de logements (qui explique que les loyers soient plus élevés dans les com­
munes "jeunes" - comptant une forte proportion de logements neufs - que 
dans les communes plus anciennes), par des différences quant à la sur face 
des pièces et au niveau d'équipement des logements (cuisine, sanitaires). 

La statistique semestrielle de l'OFIAMT . ne permet précisément pas de faire 
la part de ces divers facteurs, donc d'expliquer les disparités entre com­
munes . 

Par contre, une autre source, le dernier recensement fédéral de la popula­
tion et des logements, réalisé en décembre 1980, devrait pouvoir apporter 
des éléments d'explication. On ne dispose pour le moment que d'une première 
comparaison - réalisée par le SCS 2 ) - entre le canton de Genève et l'en­
semble de la Suisse. Elle confirme que, sauf pour les petits logements ( une 
pièce) les loyers sont plus élevés à Genève, m~me après élimination des ef­
fets dus aux surfaces. 

1 ) Selon la pratique SUisse (cuisine 
point 2, le nombre de pièces est à 
voise ( cuisine comprise) . 

2) As pec t statistique nO 38, septembre 

non comprise). 
comprendre se 10n 

1983 . 

En 
la 

dehors de ce 
prat ique gene-
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Tab l eau 1 Loyer moyen par t ype d' appartement, 
comparais on Genève / Suisse 

Commune 1 ch 2 ch 

Bale 356 442 

Berne 381 442 

Genève 326 399 

Laus anne 324 421 

Zur ich 415 516 

parml. les meilleur marché 
Le Loc le 162 199 

parmi les plus chers 
Zo Il ikon 427 67 6 

Moyenne généra le 347 ' 423 

3. DONNEES DE BASE UTILISEES 

Loyers en Nov. 1983, en F 

Type d'appartement 

3 ch 4 ch 5 ch 

530 709 1 061 

532 753 1 011 

579 803 1 010 

534 718 9 19 

574 704 955 

231 316 41 5 

830 1 044 1 428 

512 639 844 

Les données de base utilisées dans ce rapport sont celles de la statisti­
que des loyers. 

La statistique des loyers est élaborée selon .des conventions et méthodes 
fixées à l'échelon fédéral par l'office fédéral de l'industrie, des arts 
et métiers et du travail (OFIA.loff ) . Cette statistique fournit deux types 
d' infonnat ions 

- la mesure de l'évo luti on semestriel le des l oyers utilisée dans le cal­
cul des indices su isse e t genevois des prix à la consommation, 

des séries anal yt iques su r le niveau et la structure des l oyers ainsi 
que sur leur évo l ution selon dive rs es c aractéristiques . 
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Cette enqu~te semestrielle porte sur les loyers des mois de mai e t novem­
bre. A Genève, elle est réalisée par le serVice c ant onal de statistique 
et elle couvre seize communes 

- les six villes l ) du canton ( Genève, Carouge, Lancy, Meyrin, Onex et 
Vern ier ) , 

- six autres grandes communes comptant plus de 5 000 habitants et plus de 
l 000 logements loués dans des bAtiments d'au moins trois logements 
( Bernex, Chêne-Bougeries, Chêne-Bourg, Grand-Saconnex, ThOnex et 
Versolx), 

- quatre communes plus 
ensembles 10catifs 2 ) 
Pupl inge ) . 

petites mais accueillant de relativement grands 
(Avully, Collonge-Bellerive, Perly-Cert oux et 

A fin 1982, ces seize communes regroupent 89 % de la population rési­
dente du c anton, 95,1 % de l'ensemble des logements et 97,1 % des loge­
ments loués dans des immeubles de trois logements et plus. 

La statistique des loyers est réalisée à l'aide d'un échantillon repré­
sentatif, qui compte près de 15 300 logements (t aux de sondage de 1/ 8) 
répartis dans 6 700 immeubles environ. Cet échantillon est mis à jour se­
mestriellement ( introduction des logements neufs mis sur le marché, éli­
mination des logements démolis J changeant d ' affectation ou mis en vente ) 
afin de donner une image fidèle et actualisée du parc des logements du 
canton . 

La base de sondage utilisée lors du tirage au huitième est l'ensemble des 
logements loués dans des immeubles de · trois logements au moins situés 
dans les seize communes citées. L'échantillon comprend donc des apparte­
ments de tOutes tailles, du studio au quinze pièces (le plus grand figu­
rant actuellement dans l'échantillon ) , des logements de servi ce et des 
l ogements en coopérative aussi bien que des appartements occupés par un 
locataire. Les ch ambres indépendantes, sans cuisine, ne sont pas considé ­
rées comme des l ogements. 

Les loyers des logements subventionnés par l'Etat - 30 % de l'échantillon 
des logements - sont observés auprès de l'office du l ogement social et 
ceux des autres logements ( à loyer libre pour la plupart ) - 70 % de l'é­
chantillon - auprès d'une centaine de régies et de pr opriétaires. 

1) Est considérée comme ville toute commune de 10 000 habitants ou plus. 

2) Mis à part Collonge-Bellerive, ces communes ont des parcs de logements 
loués dans des immeubles d'au mo ins tr o is l o gements qui s'é lèvent à plus 
de 400 unités et qui accueillent plus de 60 % de leur popu lati on . Co ll on ­
ge-Bellerive s'écarte de ces critères mais est inclue dans l'enquête afin 
de satisfaire à des exigences fédér ales. 
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4. VARIABLES DISPONIBLES RETENUES 

4 . 1 Liste des variables retenues 

Certaines des variables c ontenues dans le fichier de l a statistique des 
l oye rs ne se rvant qu'à l a gesti on infornat ique, nous les avon s laissées 
de c~ té pour ne conse rver que celles qui pouvaient servir à des fins d'a­
nal ys e : 

- la localisation . Les adres se s ont été regr oupées par commune et, pour 
l a ville de Genève, par secteur démographique l ). 

La carte de s communes et celle des sec teu rs démographiques permettent 
de visualiser ce découpage. 

- l'année de construction du bAtiment. Cett e donnée est le plus souvent 
connue pour l es immeubles construits après 1947, mais il existe de nom­
breux ba.t iments portant l e code "inconnu-avant 1947" 2 ) ; ces derniers 
f o rment un groupe important ( 27,6% de l 'échantillon ) et assez hétér ogè­
ne. On ne dispose d'aucune info rma t i on sur les rénova tions , lourdes ou 
légères, dont un immeuble a pu bénéficie r. Il est néanmoins ce rtain que 
ce phénomène touche essentiell ement les bAtiments anciens et l'hétéro­
généité du groupe "c onstruit avant 1947" en est sllrement une conséquen­
ce . Notons que le concept d'année de construction lui-même, dans ses 
impli c ations économiques, peut être remis en question lorsqu'un im­
meuble a subi des rénovations importantes; 

- la nature du logement, c 'est-à-dire le mode de subventionnement ou son 
absence. Les modalités possibles sont ; 

1 ) l ogements à lo ye r libre 
2 ) HBM (habitati ons bon marché ) 
3 ) HLM ( habitations à loyer modéré ) 
4) HCM ( habitations pour classes moyennes ) 
5 ) VI FO (c atégor ie Vi lle / Fondat i ons ) . Ce groupe englobe les logements 

construi ts par la Ville de Genève, la Fondation HLM de Carouge ou la 
Fondation des logements pour pers onnes agées. Cette catégorie d'im­
meubles, qui n'est pas utile à la gestion de la statistique, a été 
formée a priori pour l'analyse afin de les distinguer des immeubles 
non subventionnés. Ce choix s'est d'ailleurs révélé j udicieux a pos­
teriori. 

6 ) Autre. ; ce groupe englobe des logements non subventionnés situés 
dans des immeubles qui le sont pour la plus grande part ( exemple : 
les appartements en attique des immeubles HLM). Les effectif. de 
cette catégorie sont résiduels ; 36 logements au sein de l'échantil­
lon. 

1) Les secteurs démographiques de la v ille de Genève sont: Ci té-Centre , 
St - Gervais- Ch antepoule t , Délices-Grottes-Montbrillant, PAquis, Champel, La 
Cluse, Jonction, Batie-Acac ias , Eaux-Vives) Florissan t -Malagnou , Sécheront 
ONU, Grand-Pré- Vermont, Bouchet-Mo illebeau, Cha rmilles- Ch At e laine, 
St -Je an-A°lre. 

2 ) Les immeubles const ruits en 1947 sont, dans l a Suite de l'étu de , agrégés à 
ce g roupe "c onstru it avant 1947 11 afin de former ensuite des cl asses d' âge 
quinquenna les. 
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Secteurs 
démograpr. :'qi..les 
de la v~lle 
:je Ge:1êve 

Communes du 
canton de Genève. 

En tramé : 
communes représen­
tées dans l'échan­
tillon de logements 
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- le statut d'occupation, qui comprend quatre modalités: 

1 ) logement occupé par un locataire 
2 ) logement l oué par une entreprise pour loger son personnel 
3 ) l ogement en coopérative 
4 ) logement de service; 

le nombre de pièces, sel on l a pratique genevoise ( cuisine comprise dans 
ce nombre ) , t el qu'il figure da!!s le bail; 

- le loyer mensuel du logement, dont sont exclus les charges, les frais 
de locati on de garage ou p l ace de parc et les éventuelles surtaxes 
HL)11 ) • 

Les chiffres figurant dans cette étude sont relatifs à la situation de 
fin 1982. L'échantillon comprend 1/8 des logements construits en 1982 et 
les loyers indiqués sont ceux de fin 82. Cette étude est une coupe spa­
tiale et non pas une coupe temporelle, l'évolution des loyers à travers 
le temps n'y est pas considérée et il faut la voir comme une photographie 
de la situation prise à un certain moment. 

4.2 Les différents modes de subventionnement 

Parmi les six catégories définies selon la nature du logement, Cinq béné­
ficient, directement ou indirectement, de subventions. 

Selon la loi générale sur le logement et la protection des locataires du 
4 décembre 1977 et son règlement d' exécut ion, les HBM sont des t inés aux 
personnes à revenu "très modeste", les HLM aux personnes à revenu "modes­
te" et les HeM aux personnes à revenu "moyen" ( art. 16). 

L'aide de l'Etat porte 

- sur le capital investi 
superfic ie, caut ionnement 
caires directs; 

concession 'éventuelle de terrain en 
de prêts hypothécaires et / ou prêts 

droit de 
hypothé-

- sur les frais d'exploitation 
les deux dégressives. 

subventions et /ou exonérations d'impOts J 

Le principe consiste à accorder, au stade de l'investissement comme à ce­
lui de l'exploitation, plus d'aide aux HBM qu'aux HLM et un peu moins aux 
HCM. 

Pour accéder à ces logements, les locataires doivent satisfaire à certai­
nes normes : 

- le revenu du ménage doit être compris entre deux limites 

l'inférieure, qui assure que le ménage peut assumer la charge locati­
ve, 
la supérieure, qui garantit une affectati on sociale des logements et 
permet d'éviter que des personnes aisées ne bénéficient d'une aide au 
l o gemen t; 

- la grandeur de l'appartement attribué est fonction de la taille du mé­
nage afin d'éviter des taux d'occupation trop faibles . 

1 ) Les surtaxes sont prls es en consid éra t ion dans le calcul de l'indice des 
loyers, qui. entre dans l'indice des prix à la consommat i on . 
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Dans les HBM et les HL?-1 , le l oc ataire 
d'une surtaxe si son revenu dépasse une 
se décompose al ors en : 

peut être astreint au pay e ment 
certaine limi t e. Son loyer t o ta l 

- un l o yer payé au pr opriétaire de l ' immeuble et destiné à r e ntab i l iser 
les fonds investis (loyer effectif ou loyer aut orisé ) , 

- une surtaxe encaissée par l'Etat, celui-ci récupère ainsi une partie 
des s ubventions ac c ordées. 

Les chiffres f ournis dans cette étude ne comprennent jamais l es surtaxes. 

Le8 l ogements de la .catégorie Ville / Fondations sont subventi onnés, m~me 
si ce. n'est pas dans le cadre de la loi cantonale. Le loyer peut y être 
fixé en fonction du revenu du ménage, et non pas seulement en fonction de 
la rentabilité économique de l'immeuble. 

Dans ce rappel consacré aux modes de subventionnement, il est encore né­
cessaire de mentionner les coopératives d'habitation. Le fait d'habiter 
une coopérative est une modalité du statut d'occupation et non pas de la 
nature du logement - à juste titre d'ailleurs. Il existe des coopératives 
en HLM et HCM aussi bien qu'à loyer libre. Une petite part du capital in­
vesti provient des coopérateurs - le loyer inscrit dans nOB fichiers ne 
tient pas compte de cette dépense - mais la plus grande part provient 
souvent d'un prêt à des conditions très favorables consenti par une cor­
poration de droit public, comme la Confédération ou une commune, ou par 
une personne morale quelconque. 

4.3 Portée des variables retenues 

Les variables disponibles retenues peuvent n'avoir qu'une portée limitée 
dans l'explication du niveau des loyers. Cette étude a pour but d'analy­
ser la structure du fichier de la statistique des loyers, elle n'est pas 
destinée à expliquer la formation du loyer en termes de coOts financiers. 

Dans une optique financière, il conviendrait de tenir compte du prix du 
terrain, des conts de construction et du taux hypothécaire. Si les don­
nées étaient disponibles, une telle analyse présenterait un grand inté­
rêt. En l'occurrence et par s ouci de transparence, précisons que la pré­
sente étude ne traite nullement de la formation du l oyer, mais seulement 
des relations que le niveau des loyers entretient avec les variables dis­
ponibles retenues. 

5. RELATIONS ENTRE VARIABLES EXPLICATIVES 

Parmi les variables retenues, nous avons une variable expliq uée le 
loyer et c inq variables expli c atives localisation, nature, statut 
d'occupation, Age, taille . En tant que statisticiens, nous ne désir ons 
pas entrer dans le domaine des causalités; lorsque n ous dir ons, par la 
suite , que l'âge du b~timent "explique" dans une c ertaine mesure le 
loyer, no us aimerions que le le c teur prenne ce verbe "e xpliquer" dans s on 
sens statistique, à savo ir l'âge du bAtiment donne sur le l oyer un e 
quantité d'info rmati on non nu l le, ou il existe une relati on fonc ti on­
nelle significative entre l'Age du bAtiment et le l o yer, ou en co re, et 
plus s i.mplement : ces deux grande urs sont liées. 
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Ce chapitre a pour but d'examiner les relations qui existent entre les 
c in q variables explicatives. Avan t mê!!le de p rendre en comp te le loyer, il 
n'est pas indiffér e nt de savoir si les var i ab les s'apportent l'une à 
l'autre de l'information. En effet, si tous les HBM étaient situés à 
Avully et qu'Avully ne comp ren ne que des HBM, il serait t o talement 
équiv a lent de dire: le logement est en HEM, ou : le l o gement est situé à 
Avully. 

A) La loc alisati on n'est pas indépendante de l'année de cons tru c ti on et 
de la natur e du l ogemen t. 

• Le tableau 2 croise la localisation avec l'année de construction. Les 
val~~rs-y-11gurant nous renseignent sur les grandes concentrations de 
l ogements: Eaux-Vives, Cha rmil le s-Ch atelaine, la Cluse, Champel et la 
Jonction pour la ville de Genève, Vernier, Lancy, Car ouge , Meyrin et 
Onex au-dehors. On constate de plus l'importance du groupe de loge­
ments construits avant 1948, ainsi que le mouvement de la construction 
qui s'amplifie jusqu'au milieu des années 60 pour décrottre brusque ­
ment dans la dernière tranche. Les deux lignes de pour c entages nous 
montrent bien la tendance à construire de plus en plus en dehors de la 
ville de Genève, celle-ci ne pouvant s'étendre à l'infini, ni horizon­
talement, ni même verticalement. 

Lorsque ce tableau est traité par l'analyse des correspondances (voir 
annexe méthodol og ique), l'effet de taille de chaque localisati on est 
éliminé et l'on obtient une représentation en termes de profils. Cette 
représentati on fait ressortir: 

- les secteurs de texture ancienne : la cité et le centre, St-Gervais, 
Jonction, paquis, Délices, Eaux-Vives, La Cluse et la ville de 
Genève en général; 

- un secteur comprenan t dans une proportion relativem~nt forte des lm­
meubles construits dans les années 50 : Grand-Pré-Vermont; 

- des communes comprenant une forte proporti on d'imrœubles relativ e­
ment récents ( ayant moins de vingt ans ) : Grand-Saconnex, Vernier, 
Lancy, Versoix, ThOnex, Meyrin et Ooex. 

Certains quart iers s ont beaucoup plus hétér ogènes et comprennent des 
bâtiments de tous ages, c'est - à - dire que la distribution des ages y 
est proche de celle de l'ensemble. Champel et Batie-Acacias en sont 
deux exemp les. 

En examinant 
tranche 78-82 
c entage assez 

les profils des tranches d'age, on constate que la 
se démarque fortement des trois p r écédentes par un pour­
élevé de constructions en ville de Genève. 

• Le tableau 3 croise la localisation aves .. la nature du logement. Si 
nous-ë~a;I~~ns les masses avant les profils J nous constatons que: 

- les logements subventionnés représentent environ 30% de l'ensemble 
( rappelons qu'il s'agit d'une propo rtion c alculée sur l'échantill on, 
et non pas sur le par c total). Parmi eux, les HLM sont les plus nom­
breux; 

- les grandes conc e ntrations 
LancYJ Meyrin. Le tiers des 

de HL~ et HCM sont à 
~3M se tr ouve à Ve rn ie r ; 

Ve rnier J Onex J 

- les logements de la catégorie Ville / Fon dati ons son t situ és e n ville 
de Genève pour l a plupart. 



Tab l eau 2 Logeme nts au sein de l' éc hantillon selon l'année de const ruction 
et la loc allHstion 

Nov. 1982 

Année de construction 

avant 48 48-52 53-57 58-62 63-67 68-72 73-77 78-82 .in connu Total 

Avu Il y 4 4 62 70 
Rern(!x 2 9 28 18 133 33 22J 
Carougp 169 29 60 163 77 60 88 D 619 
Chl'ne- Bouger les 19 9 18 159 41 5 JO 281 
Chêne-Bourg 20 1 45 63 20 37 24 36 246 
Collonge- Be ll e rive 1 1 1 3 1 16 
Grand-Saconnex 25 45 67 76 24 2J7 
Lan cy 33 15 22 131 388 203 175 29 996 
Meyr in 2 200 200 118 225 22 767 
Onex 140 308 84 161 65 759 
Perl y-Certoux 5 29 17 35 86 
Pup 1 inge 3 7 47 5 7 
Thôn ex 1 61 107 53 49 24 295 
Verni e r 18 4 44 163 334 283 262 2 1 10 
Ver 90 ix 3 4 28 39 46 50 49 219 ~ 

Ci té/Cf'nt re 301 8 15 5 7 12 5 3 356 
St -Ger vais/ Chan t. 158 4 24 2 6 9 203 
Délices/Montbrillant 384 52 49 38 52 26 43 17 2 663 
paquis 308 10 3J 4S 59 29 14 28 9 5 J5 
Champel 272 70 4S 71 141 S6 128 74 857 
La Clus e 448 39 73 83 94 51 114 65 2 969 
J o nc tion 488 28 89 147 48 13 18 1 8U 

Batie /Acac ias 90 J 18 68 59 14 7 10 269 
Eaux-V ives /Lac 581 34 ID 52 107 58 55 61 081 
Flori s sant/Malagnoo 218 85 41 35 40 12 44 39 514 
Séche r on 121 35 27 19 37 9 16 264 
ONU 
Gd-Pré /Ve rmont 14l. 130 268 38 14 34 12 6l.0 

Bouc het/Moill e beau 22 21 17 48 79 163 33 47 430 
Charmilles/Chat e l. 265 98 93 193 173 88 88 3J OJ I 
St -J ean / A"ir e 168 4S 89 19 65 14 38 /, 18 
In connu (V i Il e ) S4 10 21 14 JO 1 21 12 161 

vil l e de Genève 4 022 609 982 827 092 652 612 4J5 14 9 245 
% 43,S 6,6 10,6 8,9 1 l ,8 7,1 6,6 4,7 0,1 100 

TOTAL 4 286 669 185 85 5 2 835 1 773 87 5 794 I l. 15 2Hh 

% 28,0 4,0 7,8 12,1 18,5 Il ,6 12,2 5,2 0,1 100 
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Tableau 3 Logement9 au sein de l'échantillon selon la nature du 
lcgement et l a localisation 

Nov. 1982 

Nature du logement 

loyer libre HBM HLM HeM VIFO Autres Total 

Avully 4 61 5 70 
Bernex 70 9 115 28 1 223 
Carouge 424 25 89 49 91 1 679 
Ch~ne-Bougeries 229 2 26 7 17 281 
Ch~ne-Bourg 149 6 75 14 2 246 
Collonge-Bellerive 10 6 16 
Grand-Saconnex 201 36 237 
Lancy 479 452 65 996 
Meyr in 370 21 240 136 767 
Onex 128 65 464 100 2 759 
Perly-Certoux 26 32 28 86 
Puplinge 11 46 57 
ThOnex 115 17 137 21 5 295 
Vernier 418 125 524 38 4 1 1 110 
Versoix 99 5 63 52 219 

Cité / Cent re 329 - 5 22 356 
St-Gervais / Chant. 172 2 29 203 
Délices / Montbrillant 576 4 17 66 663 
paquis 474 7 4 49 1 535 
Champel 794 3 27 26 3 4 857 
La Cluse 807 61 21 75 5 969 
Jonct ion 687 14 33 4 94 832 
Bat ie / Acac ias 226 8 32 3 269 
Eaux-V ives / Lac 965 40 23 49 4 1 080 
Florissant / Malagnou 440 18 50 4 2 514 
Sécheron 236 6 21 1 264 
ONU 
Gd-Pré / Vermont 600 2 7 30 1 640 
Bouchet / Moillebeau 369 5 18 35 3 430 
Charmilles/Chatel. 807 38 101 26 59 1 031 
St-Jean / Aîre 335 Il 43 11 35 3 438 
Inconnu (V ille) 130 2 13 4 14 163 

ville de Genève 7 947 101 385 235 553 24 9 245 
% 86,0 l , 1 4,2 2,5 6,0 0,3 100 

TOTAL 10 680 376 2 751 778 665 36 15 286 
% 69,9 2,4 18,0 5,1 4,4 0,2 100 
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En t e nnes de pr o fi l s, les commun es ayant une pr opo rti on re l at ivement 
f ort e de HLM s ont: Avu lly , Puplin ge , Onex , Be rnex, Vernier , Th On ex, 
Lan cy , Me yrin et Chêne-Bourg. Pe r ly- Ce r toux et Ve r so ix compr ennent un 
p o ur cen ~ag e assez ~ l ev ~ de HCM. 

En continuant d'ana lyser les relati ons que l a l oca l isati on ent ~ etient 
avec l es autres var i able s expl ic atives, on pe ut enco re re leve r que l e s 
c oopéra t ives s o nt parti c uliè rement nombreuse s dans le secteu r 
Grand-Pré et Ve rmont et que les l og ements de service s ont si tué s e n 
ville de Genève et dans des immeubles an Cl ens pour la pl us g ran de 
part. 

La taille des l ogements n'est pas totalement ind~pendante de la l oc a­
lisation , mais cette liaison est due à la conjugaison des effets d 'âg e 
et de nature du logement. Remarquons néanmoins que beaucoup de grands 
logements sont situés dans les quartiers de Champel et Fl orissan t 
ainsi qu'au centre de la ville. 

B) La nature du l ogement n'est pas indépendante du statut d'oc cupati on, 
de l'année de construction et du nombre de pièces. 

Les premiers HLM enregistrés dans notre fichier ont été c onstruits 
pendant la période 1958-1962, la majeure partie d'entre eux date des 
trois tranches suivantes ( de 1963 à 1977 ) . Les HeM sont beau c oup pl us 
récents, la plupart n'ayant pas dix ans. Les grandes constructions de 
HBM datent des tranches 48-52 et 63-67 . 

• Le tableau 4 croise la nature du l ogement avec le statut d'occupati on. 
Les-app~;të~ents de service et les logements loués par une entreprise 
pour l oger son pers onnel sont presque t ou jours à loyer libre ou en 
Ville / Fondations. Les coop~ratives sont quelquefo is en HLM. Le gr ou pe 
le plus important est bien sQr celui des l ogements occup~s par un lo­
c ataire. 

La distribution du nombre de piè c es est liée, d' une manière un peu la­
che, au mode de s ubventi onnement. Les HLM privilégient les l ogements 
fami l iaux ( 4 et 5 pièc es ) , ce qui e st bien dans l 'esprit d'une pol iti­
que de la famille. Les HeM compr e nnent une bonne part de 5 p i èces tan­
dis que les HBM sont dominés par les 2 piè ces. Le s l ogemen t s en vil ­
le / Fondations privil~gient les petits appart ements (2 et 3 p ièc es ) . 
Par symétrie, les studi os et les grands logements ( 6 pièces et p lu s ) 
sont plutOt à loyer libre. 

Tableau 4 : Logements au sein de l'~chantillon s e l on la nature 
du logement et le statut d'occupation 

Statut d'occupation l oy er libre 

locata i re 9 68 0 
Entr eprlse pour s on pe rsonnel 413 
Coopérateur 32 5 
L og. de se rvice 251 
Inconnu 1 

T ot.l JO 680 

HeM HLM 

370 2 649 
1 8 
4 89 
1 5 

376 2 751 

Nat ure du lo gement 

HeM 

775 

3 

778 

VIro Autr es 

606 35 
28 

25 
6 

1 

665 36 

Nov . 1982 

Tot al 

14 125 
"50 
lO~9 

2B5 
7 

15 286 
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C) Le statut d'occupation et l a tai lle du logement ne sont pas totalement 
indépendants de l 'année de construction. 

Les immeubles construits avant 19 48 compr en nent une propo r tion assez 
f ort e de 2 e t 3 pièces; les bâtiments const ruits ces vingt der:1ières 
annaes privilégient - légèrement - les 4 et ; pièces. 

Les l og~ments de service e t c eux qui son t loués par une entreprise en 
vue de loge r son personnel sont pour l a plus grande part dans des im­
meubles anciens. Les coopératives datent surtout des tranches 48- 52 et 
63-6 7. 

D) Le statut d'occupation et la taille du l ogement sont liés d'une ma­
nière assez légère. Les coopérat ives privilégient les l ogements f ami­
liaux ( 4 pièces surtout ) . Le groupe des appartements l ou és par une en­
treprise pour loge r s on pers onnel comp rend surtout des petits loge­
men ts ( studi os et 2 pièces), mais peu d'appartements familiaux. Ce 
groupe est asse z hétérogène et l'on peut difficilement y cerner un 
t ype particulier de logement; il semble qu'on y tr ouve d'une part des 
appartements assez petits et d'autre part des l ogements relat ivement 
grands et luxueux, sans doute loués par des sociétés qui maintiennent 
un r oulement as se z régulier dans leur pers onnel. 

En conclusi on de ce chapitre 5 : la plupart des phénomènes mentionnés aux ' 
po ints A à D s ont loin d'être des surprises pour le lecteur attentif au 
dével o ppement du c ant on; de plus, il sont commun s à beaucoup d'autres 
villes. Le schéma général est celui d'une cité de texture ancienne entou­
rée de quartiers résidentiels comprenant essentiellement des logements à 
loyer l ibre , cet ensemble étant lui-m~me ent ouré de quartiers périphéri­
ques plus récents regroupant des logements subventionnés, et donc me il­
leur marché, destinés à des foyers à revenu modeste. 

6. LES RELATIONS ENT RE LE LOYER ET LES VARIABLES EXPLICATIVES 

6.1 Désagrégation optimale 

si les variables explicatives au moyen desquelles nous désirons cerner le 
loyer étaient toutes des grandeurs quantitatives et mesurables, l'analyse 
se réduirait à un régressionl). Les choses sont malheureusement moins 
simples la nature du logement, le statut d'occupation et la localisa­
tion sont des variables dites qualitatives; l'année de construction est 
une variable quantitative, mais son utilisation en tant que telle est 
rendue difficile par l'importance du group.e .. d'immeubles portant le code 
Il inconnu-avant 1947" . 

Nous sommes don c c ontraints de nous t ourner vers les modèles d'anal yse de 
l a var iance l ) , dont le champ d'application est plus l arge . Ce la re vient 

1 ) cf . annexe méthodolo gique 
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essentiellement à désagréger l'ensemble des logements en f onction des mo­
dalités prises par les variables qualitatives de manière à f o rmer des 
groupes statistiquement plus homogènes. 

En fait, notre étude a deux objectifs relativement parallèles: 

- analyser les relations existant) au sein de notre éch anti llon, entre le 
loyer et les variables que nous avons retenues c omme susceptibles de 
l' expl iquer. 

- élaborer des tableaux statistiques sur le niveau des l oyers; tableaux 
donnant l'information la plus synthétique et la plus cohérente qu'il 
est possible de tir'er de ce corps de données. Ce deuxième objectif, qui 
répond à la demande du TBL, va plus loin que le premier dans la mesure 
où il contient implicitement l'idée d'un optimum d'information. 

La désagrégation est le fait de partitionner l'ensemble des logements 
suivant certains critères. On obtient alors plusieurs groupes de loge­
ments; un logement n'appartient qu'à un seul groupe et la réunion de ces 
groupes recrée l'ensemble initial dans sa totalité. L'idée, sous forme de 
question, qui est derrière la recherche de la désagrégation optimale, 
cette dernière menant aux tableaux les plus synthétiques, est la suivan­
te : quels critères appliquer de manière à former les groupes les plus 
homogènes possibles tout en conservant assez d'observations dans chaque 
groupe pour que les paramètres calculés en son sein (moyenne et 
écart-type par exemple) aient encore une signification statistique 
suffisante ? Si l'on ne désagrège pas assez, on aura de grands groupes 
assez peu homogènes. Si l'on désagrège trop, on obtiendra des groupes du 
type : "les 3 pièces à loyer libre occupés par un locataire et situés à 
Sécheron dans des immeubles construits entre 1963 et 1967"; il y a alors 
fort à parier que ce groupe , au sein de notre échantillon, ne comprenne 
que très peu de logements. Une telle désagrégation nous mènerait au 
niveau de l'immeuble et la démarche visant à fournir une information 
synthétique se diluerait dans l'absurde. ' 

6.2 Constantes de structure 

Lorsqu'on désire examiner l'influence de l'une des variables expli c atives 
sur le l oyer, il est prudent d'exercer un contrOle sur les autres varia­
bles explicatives afin d'éviter des distorsions dues à leur interdépen­
dance. Si l'on compare, par exemple, le loyer moyen des 4 pièces selon le 
mode de subventionnement sans se préoccuper de l'Age du bAtiment ( cf. in­
fra), on constate que les HCM sont beaucoup plus chers que les loyers li­
bres ! Il est alors judicieux de se rappeler que les HeM sont de cons­
truction très récente et que l'effet d'Age, les concernant, est plus fort 
que l'effet de subventionnement. 

Il n'est pas toujours possible d'isoler l'effet statistique direct et in­
dépendant d'une variable explicative sur le loyer, car la désagrégation 
selon la localisation nous amène à comparer des moyennes calculées sur 
des groupes trop petits; nous sommes néanmoins convaincus que les effets 
d'Agel de tBille) de oature et de statut exposés ci-après s on t assez ro­
bustes. 
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A) Effet de subventionne~ent 

• Le tableau 5 illustre cet effet sur les l o gement> de 4 pièces. Il est 
suffis~~~nt régulier pour ~tre généra l isé aux apparteme nts de toutes 
tailles. 

Lo rsque l'année de c onstructi on n ' est pas sous contrOle, on obtient 
de s résu ltats a priori bizarres car défo rmés par un effet de struct ure 
( l' age ) . L ' effet d' age élim i né, on observe, ce qui est normal compte 
tenu de la politique de subventionnement, que l es HEM sont très 
au-dess ous de la moyenne, que les HL~ s ont meilleur marché que les HCM 
et que la c atégor ie Ville / Fondations se situe près des HLM. Les 
coefficients de variation, qui donnent un e idée de l a dispersion des 
loyers, s ont assez bas pour les subventionnés J ce qui révèle une 
cert ain e homogé néi té. Les logements à loyer libre sont ass ez 
hétérogènes, même à âge équivalent, c ar ils compr ennen t des immeubles 
de standing très différent. 

Tableau 5 Effet de subventionnement : 
Loyer moye n d' un logement de 4 p ièces en Nov. 1982 
selon la nature du logemen t 

Unité 

Nat ure du logement 

l oye r 1 ibre HEM HLM HCM VIFO 

Moyenne 540 288 472 76 8 452 

Coeff i c ient de vari at ion l ) 0,44 . 0,69 0,33 0,19 0,64 

Indice 2 ) 102 54 89 145 85 

Construits en tre 1963 et 1967 

Moyenne 582 212 367 450 

Coe fi i c ient de var iat ion 0,29 0,19 0,19 0,20 

Ind i c e 122 44 77 94 

Cons t t'uits entre 1973 et 1977 

Moyenne 888 600 733 609 

Coe ffi c ient de variati on 0,40 0,21 0,19 0,29 

Indice 127 86 105 87 

1) Cf. la présentation des tableaux au point 7. pour la définition du 
coefficient de variation. 

fran cs 

Tot al 

529 

0,44 

100 

477 

0,37 

100 

700 

0 , 34 

100 

2) Ce t indice ( base: 100 = To tal ) donne une idée de la distance entre les 
loye r s moyens par 6t oupe. 
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Bl Effet d' lige 

• Examinons , à travers l e tableau 6, l ' inf l uenc e de l' ann ée de cons ­
tructi on de l'imme uble s~"i---(e--fo-yer en nous l i mi t ant aux logeme nts de 
3 et 4 piè c es. 

On constate que le loyer mo yen et l'année de c onstructi on var ient dans 
le même sens. Plus un immeuble est ancien, plus ses l oyers s ont bas. 
La tranche "avant 1948" é c happe c ep e ndant à cette règle et l e s rén ova­
ti ons dont ces bAtiments ont pu bénéficier en s ont sans doute la cause 
principale; cette explication est soutenue par l 'hétér ogénéité de ce 
groupe Ccoefficien""ts de variati on assez grands ) . L'augmentation des 
loyers libres, quand on passe d'une tranche à l'autre, est marquée par 
un décrochement sensible à la fin des années 60 et par une accéléra­
tion plus brutale dans les années 70. 

Concernant les HLM, la forte a ugmentation des loyers entre les tran­
ches 68-72 et 73-77 mérite une explication. Une modification dans la 
législation cantonale relative aux l ogements subventionnés, intervenue 
en 1974, scinde en deux cette catégorie: 

- pour les bAtiments soumis à l'ancienne législation, les subventions 
décidées lors de l'établissement des contrats entre le propriétaire 
et l'Etat sont constantes pendant 16 ans, puis dégressives pour 
s'annuler 5 ans après. Les logements de la tranche 68-72, notam­
ment, reçoivent encore des subventions entières. 

- pour les batiments soumis à la nouvelle législation, les subventions 
sont dégressives dès la cinquième année pour s'éteindre au bout de 
20 ans. 

Afin de relativiser cette infonnation, il est juste de relever que les 
subventions par pièce accordées par l'Etat, en valeur absolue, n'ont 
pas cessé d'augmenter, sans pouvoir cependant contrebalancer totale­
ment l'augmentation des coOts de construction. 

Cet effet d'age, présenté au tableau 6 pour quelques groupes particu ­
liers de l ogements, se révèle assez r obuste pour la pl upart des gran­
des catégories et on peut le c onsidérer comme une constante de struc­
ture importante. 

cl Effet de statut d'occupation 

• Le tableau 7 présente l'influence du statut d'occupation sur les 
loyë;s-ï1b~ës. Les tranches d'age choisies, sauf "avant 1948" corres­
pondent aux effectifs maxima pour les coopératives. 

La première chose à noter est le niveau remarquablement bas des loyers 
des appartements en c oo pérative. Rappelons que c es l oge ments bénéfi­
cient s ouv ent de f o rmes de financement avantageuses et que le loyer se 
trouve abaissé grace à la part payée par c haque coo pérateur et grace 
au fait que ces investissements n'ont aucun but lucratif . 

Concernant les l ogements de service, il est diffici l e d'évaluer la si­
gnification du l oyer c omme le pr opriétaire e st sou vent l'empl oyeur 
du loc ataire , il est possib l e q ue l e lo yer s o it p lus bas qu'il ne l e 
serait en l'absence de cette relation. 
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Tab l eau 6 Effet d'age l oyers moyens e n Nov . 1982 se lon l'année de cons t rue t i on 

Unité : fr anc s 

Année de constructi on 

Catégorie AV 48 48-5 2 53-57 58-62 63-67 68-72 73- 77 78-82 Total 

3 pièces (en général ) 

Moyenne 339 309 357 363 383 437 520 593 381 
Coeffic ient de variati on1 ) 0,44 0 , 36 0,34 0,40 0,42 0,48 0,31 0,36 0,44 
Indic e2 ) 89 81 94 95 101 115 136 156 100 

4 pièces (en général ) 

Moyenne 466 35 0 451 452 477 542 700 812 529 
Coeffic ient de variation 0,51 0,37 0,33 0 , 37 0,37 0,38 0,34 0,25 0,44 
Indice 88 66 85 85 90 102 132 153 100 

3 pièces à loyer libre ( locataire ou entreprise ) 

Moyenne 350 340 370 388 468 534 682 805 396 
Coefficient de variation 0,41 0,31 0,32 0,38 0,32 0,41 0,28 0,36 0,43 
Ind ice 88 86 93 98 118 135 172 203 100 

4 pièces à loyer libre ( locataire ou entrepr ise ) 

Moyenne 480 427 467 489 603 658 949 1 045 556 
Coe ffic ient de variation 0,44 0,31 0,31 0,35 0,26 0,31 0,36 0,23 0,43 
Indice 86 77 84 88 108 118 171 188 100 

3 pièces en HUi 

Moyenne 268 274 293 481 485 359 
Coeffic ient de variation 0,17 0,17 0,22 0,21 0,17 0,34 
Indice 75 76 82 134 135 100 

4 pièces en Hl.'1 

Moyenne 348 367 384 600 666 472 
Coefficient de variation 0,16 0,19 0,18 0,21 0,13 0,33 
Incjice 74 78 81 127 141 100 

1 ) Cf. la présentation des tableaux au point 7. pour la définition du coefficient de 
var iat ion. 

2) Cet indice ( base: 100 = To tal ) donne une idée de la distance entre les loyers 
moyens par gr oupe. 
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Quand on tient compte de l' age du batiment , il n'y a pas de différence 
significative entre les loyers des logements occupés par un l oc ataire 
et ceux des appartements loués par une entreprise pour loger son per­
sonnel. 

Dans la catégorie Ville / Fondations, il n'y a pas de coopérative . Les 
l ogements de service y sont aussi meilleur marché que ceux des deux 
premiers groupes. 

Dans les HU!, les coopératives ont des loyers équivalents à ceux des 
logements occupés par un locataire. 

Tableau 7 Effet de statut d'occupation : loyers moyens des 4 pièces à loyer libre 
en Nov. 1982 selon le statut d'oc cupation 

Un i té 

Statut d'occupation 

Logements à loyer libre 

4 pièces ( ages confondus) 

Moyenne 
Coefficient de variation1 ) 
Indice 2 ) 

4 pièces construits avant 1948 

Moyenne 
Coefficient de variation 
Indic e 

4 pièces construits entre 1948 et 1952 

Moyenne 
Coefficient de variation 
Indice 

4 pièces construits entre 1963 et 1967 

Moyenne 
Coefficient de variation 
Indice 

occupé par un locataire 

LOCA 

555 
0,43 

103 

480 
0,44 

1 DI 

427 
0,31 

115 

602 
0,26 

103 

ENTR 

625 
D,52 

116 

473 
0,42 

100 

648 * 
0,15 
III 

LOCA 
ENTR 
COOP 
SERY 

loué par une entreprise pour loger son personnel 
en coopérat ive 
logements de service 

* : moins de 10 observations 
- : aucune observati on 

COOP 

322 
0,24 

60 

296 * 
0,04 

63 

269 
0,11 

73 

316 
0,10 

54 

SERV 

426 
0,39 

79 

367 
0,39 

78 

415 * 
0,23 

112 

461 * 
0,24 

79 

francs 

Total 

540 
0,44 

100 

473 
0,45 

100 

371 
0,35 

100 

582 
0,29 

100 

1) Cf. la présentation des tableaux au point 7 . pour la définition du coefficient de 
variation. 

2) Cet indice (b ase : 100 = Total ) donne une idée de la distance entre les loyers 
moyens par groupe. 
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0 ) Effet de taille 

Il parattra naturel à tout le monde que le loyer augme:He avec le 
nOlIlbre de pièces. Remarquon s que les studi os ~e sont pas meille ur 
marché que les 2 pièces, quelle que s o i t: la nature du logement et en 
tenant compte de l'effet d'~ge. On peut tenter l'explication que la 
surface d'un studio n'est pas , en moyenne, inférieure à celle d'un 
2 pièces ( la cuis ine est beauc o up plus petite, mais la pièce princi­
pale est souvent plus grande que la chambre d'un 2 pièces ) et que l'é­
quipement moyen d'un s tudi o ( bloc-cuisine par exemple ) est supérieur à 
celui d'un 2 pièces). 

On peut encore se demander dans quelle mesure le loyer par pièce est 
statistiquement constant quel que soit le nombre de pièces. La ques­
tion est d'importance car un loyer par pièces constant permet de c al­
culer les moyennes, écarts-type et autres paramètres sur des groupes 
plus nombreux. 

Pour les HBM, le loyer moyen par pièce est assez constant pour les lo­
gements de 2, 3, 4 et 5 pièces. Cette catégorie ne comprend que très 
peu de studios. 

Les HLM s ont, eux aussi, assez homogènes dans ce domaine. On peut con­
sidérer le loyer des appart ements de 2 à 6 pièces comme étant propor­
tionnel au nombre de pièces . 

Dans les HCM, le loyer moyen par pièce est stable pour les logements 
de 3 à 5 pièces. 

La catégorie Ville / Fondations pose plus de problèmes dans ce domaine. 
Elle présente une assez grande hétérogénéité due au mode de fixation 
du loyer ( loyer qui peut être lié au revenu). Dans certaines tranches 
d'~ge, le loyer moyen par pièce est stable mais on ne peut pas généra­
liser ce mode de calcul. 

Dans les coopérat ives à loyer 
stable pour les appartements de 

libre, le loyer moyen par pièce est 
3 à 6 pièces. 

Pour les logements de service à loyer libre, il y a stabilité du loyer 
moyen par pièce pour le groupe des 2, 3 et 4 pièces. 

Dans les loyers libres occupés par un locataire ou loués par une en­
treprise, la stabilité du loyer moyen par pièce ne passe pas souvent 
la barre du test statistique , bien que les chiffres ne soient pas 
vraiment différents à première vue. Le fait n'est pas trop gênant dans 
la mesure où cette catégorie est suffisamment étoffée pour permettre 
la double décomposition selon l'année de construction et le nombre de 
pièces sans pour autant obtenir des groupes trop petits. 

E) Effet de localisation 

Dans quelle mesure la localisation, par commune ou secteur démographi­
que, permet-elle de ce rner le loyer? Beaucoup ont le sentiment, 
d'ailleurs fréque'llment exprimé, qu'il existe des quartiers chers et 
des zones rœilleur marché; il est d'ailleurs t Out à fait vrai qu1un 
appartement à Champel a toutes les chances d'être plus coQteux qu'un 
logement à Meyrin . 

• Examinons à l'aide du tableau 8 l'effet brut de la localisation sur ---------les 3 pièces, et le même effet sur les 3 pièces à loyer libre occupés 
pa r un l oc ataire ou loués par une entrep~ise. Les résultats pourraient 
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Tab le au 8 Effet brut de l oc alisation: l oyers moye ns en Nov. 1982 des 
l ogements de 3 piè ces selon la loca l i sati on 

Unité : fran c s 

en général l oyer libre 

Moyenne Coeff. var,!) Moyenne Coeff. var. 

Avully 
Bernex 447 0,26 409 
Carouge 345 0,37 349 
Chêne-Bouger ies 394 0,33 392 
Chêne-Bourg 385 0,44 372 
Collonge-Bellerive 
Grand-Saconnex 518 0,69 543 
Lancy 351 0,38 376 
Meyr in 407 0,28 402 
Onex 348 0,34 409 
Per1y-Certoux 451 0,24 509 * 
Pupl inge 526 0,21 
ThOnex 384 0,31 361 
Vernier 352 0,38 402 
Versoix 431 0,33 442 

Cité-Centre 457 0,75 477 
St-Gervais / Chantepoulet 319 0,48 343 
Délices / Grottes / Montbrillant 372 0,44 389 
PAquis 377 0,51 386 
Champel 479 0,37 483 
La Cluse 383 0,41 381 
Jonction 312 0,33 321 
Bat ie-Acac ias 371 0,59 403 
Eaux-V ives / Lac 384 0,47 391 
Florissant / Malagnou 463 0,47 462 
Sécheron 434 0,46 454 
Grand-Pré / Vermont 330 0,34 351 
Bouchet / Moi11ebeau 515 0,41 513 

. Charmilles / ChAtelaine 380 0,35 403 
St-Jean / Aire 338 0,27 353 

Ville 383 0,46 395 

Total 381 0,44 396 

1 ) Cf. la pré s enta t i on des tableaux au po int 7. pour la définiti on du 
c oefficient de variati on. 

entre 0 et 5 obser vations 

* : entre 6 et 10 observat ions 

0,17 
0,40 
0,28 
0,36 

0,68 
0,34 
0,20 
0,23 
0,13 

0,27 
0,32 
0,32 

0,68 
0,39 
0,42 
0,47 
0,36 
0,40 
0,31 
0,54 
0,47 
0,46 
0,43 
0,30 
0,43 
0,31 
0,24 

0,44 

0,43 
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s u rprendre: Pup l inge, le Grand- Saconnex , )1 o i llebeau son t p l us 
Champe l et Fl or i ssant ; l a moyenne des libr es es t parfo i s p l us 
la mo ye nn e gén é r ale ( Be rnex, les deux Ch ê ne, Me yr i n , ThO ne x, 
.. . ) . 

chers que 
bas se que 
l a Cl us e, 

Le s coe ffi c ients de var i ati on é le vés ré vè len t un e g rande hé t é rog ~ néité au 
se i n de ce s gr oupe s , c e qu i nous met s ur l a vo i e de l'expl ic ati on . 

Ce tab leau es t s ou s-t endu par d'éno rme s effe ts de s t ructure en t re vari a­
b l es ex p lic at iv es. Si l' on ve ut e xam i ner e ffic ac e me n t l 'ef f et stat i s tique 
net de la l oc a l isati on, il faut d'abo rd é liminer les effets de natu r e , de 
stat u t, d'age e t de taille. Ces effets é tant contrO l é s et e n ne cons i dé­
rant que les l ogeme n ts à loyer libre, seuls assez nombreux pour supporter 
par fo is cett e désagrégation ultime, on ne dé cè l e q ue très peu d'influen­
c e s c onstantes : 

- Champel et Fl o rlssant-)1a l agn ou s ont s ystématiq uement des quartiers à 
l o yers moyens él evés; 

les lo yer s s ont généralement supér i eurs en ville de Genève par rap­
port à l'extérieur; 

sin on il est impossible de réaliser un classement des c ommune s et sec­
teurs du meilleur mar c hé au plus cher, les moyennes sautent dans tous les 
sens si l'on passe d'une tran che d'age à l'autre, d'un mode de subven­
ti onnement à un autre ou d'une taille à une autre. De par leur déc oupag e 
même , d'ailleurs, certains sec teurs sont très hétéro gènes , par exemple 
les Pâquis et les Eaux-Vives, à la fois résidentiels ( quais ) et populai­
res . 

En c e qui concerne les deux influences c onstantes observées, en peut pen­
ser que le prix du terrain en ville élève le niveau des l oyers par rap­
port aux autres communes et que les immeubles construits dans les quar­
tiers résidentiels de Champel, Florissant et Malagolou sont souvent de 
me illeure qualité, de standing plus élevé ou comprennent des logements 
aux pi èc es plus vast e s. 

6.3 Formation de catégories homogènes 

Dans l'esprit de la désagrégation optimale évoquée au point 6.1, au béné­
fice de l'information dispensée au point 6.2 sur les constantes de struc­
ture et selon les anal yses de correspondances effectuées sur divers tableaux 
de contingence, la démarche qui nous paratt la meilleure est la suivante: 
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- f ormer huit grandes c até gories , basée s s ur le mode de subven t ionnement e t 
le statut d'occupat ion: 

Catégorie Nb. obs. 

1 ) Logements Il loyer libre occupés par un 
loca taire ou loués par une ent repr lse pour 
loger son personnel 

2) Logements Il loyer -t ibre et en coopérat ive 

3 ) Logements de service à l oyer libre 

4) HBM 

5 ) HLM 

6) HCM 

7) Logements en Ville / Fondations occupés par 
un locataire ou loués par une entreprise 
pour loger son personnel 

8 ) Logements de service en Ville / Fondations 

restent: Statut d'occupation inconnu 
Autres 

Total 

10 103 66,1 

325 2,1 

251 1,6 

376 2,5 

2 751 18,0 

778 5,1 

634 4,1 

25 0,2 

7 
36 0,2 

15 286 100 01) , 

1) Pour des raisons d'arrondis, le total des pourcentages ne donne pas 100. 

- désagréger chaque catégorie selon l'année 
quinquennales paraissent judie ieuses; on 
avec des tranches décennales, sauf pour les 

de construction. Des tran c hes 
peut difficilement travailler 
plus anciennes; 

- désagréger chaque groupe ainsi créé selon le nombre de pièces, en expl o i­
tant au maximum une éventuelle stabilité du loyer moyen par pièce; 

- dans la catégorie des logements Il loyer libre oc cupés par un locataire ou 
loués par une entreprise, on peut encore séparer la ville de Genève des 
autres communes et calculer les moyennes pour Champel, Fl orissant et Mala­
gnou. 

La désagrégation selon les quatre premiers critères permet déjà de cerner 
convenablement le niveau des loyers; l'effet résiduel de la l oc al i sati on est 
minime par rapport Il son effet brut. 
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7 . LE NIVEAU DES LOYERS PAR CATEGORIE 

Les table aux des pages 36 à 58 ~ésultent de la déma~che exposée au point 
6 . 3 . Ils s on t classés p a~ ca tég o ~ ies, selon le s 8 catégc ries définies 
dans le tableau de la page 23 : logeme:lt3 HBM, HL"i., libres, et c. 

Pour ch acune de ces 8 catégories, la série de tableaux sur le n i veau des 
loye~s est p ~ écéd ée d'un tableau ~é c api tula t if donnant le s effectifs: 
nomb~e de logements dans l'éch antillon p a~ ép oque de const~uction et pa~ 

taille. La taille considé rée est le nombre e ntie~ de pièces ( pa~ exempl e, 
les 3,5 pièces se t~ouvent avec les 3, 0 p ièce s ) . Les c ad~es en gras dé li­
mitent les grouoes pour lesquels les calculs de moyenne, médiane, o •• ont 
été e f fec tués. 

Les tableaux détaillés sur le n ive au des loye~s donnent, pour chacun de 
ces groupes de logements, une ligne contenant les neuf valeurs suiv an­
tes 

- le nomb~e d'obse~vations ( nb. obs. ) 

- la mo yenne 

- l'écart-type 

- le coefficient de va~iat ion ( coeff. var. ) 

- le premier déc ile (Dl) 

- le premier quartile (QI ) 

- la médiane 

- le troisième quartile ( Q3) 

- le neuvième décile (09) 

1 ) Le nombre d' observati ons correspond à l'effectif des logements au sein 
de l'échantillon. 

2 ) La moyenne ( le loyer moyen) est la s omme des loyers divisée par le 
nombre d' obs ervati ons. 

) ) L'écart-type est la ~acine carrée de la variance, c'est-à-di~e de la 
moyenne des carrés des éca~ts ent~e le l oye ~ observé et la mo yenne. 
L'écart-type est une mesure simple de la dispersi on absolue des loyers 
et il s'exprime, comme eux, en francs. 

4) Le coefficient de variation est le rapport entre l'écart-type et la 
moyenne. Il s'exprime en pourcent ou comme une proportion. C'est une 
mesure relative de la dispersion des loyers. 

5 ) La médiane ( le loyer médian ), dans une suite ordonnée de > nombres, est 
l'observati on du milieu. Cela signifie qüe la moitié des observations 
lui sont inférieures ou égales et que, par conséq uent, les obser va­
ti ons appart e nant à la moi tié restante lui sont s up érieures Ou égales. 
Elle est parfoi s plus fiable que l a moyenne pour juger d' une tendance 
centrale dans la mes ure où la moyenne est très influe!l.cée par les ob­
servati ons e xtrêmes. 

6 ) Le quart des obse~vati ons est infé rieur au p~ emi e ~ quartile (QI ) e t 
les tro is quarts lui sont supérieurs. 

7 ) Les tr oi s quarts des obse rvations sont infé ri eurs au tro isième quar­
tile ( Q3) et le qua rt lui est supérieur> 
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8 ) Le dixième des ob ser vati ons est i n férie ur au prouaer dé c il e ( Dl ) et 
les neuf dixièmes lui sont s u?érieu r s. 

9 ) Les neufs dixièmes des observati ons s ont inférieurs BU neüv i~ me dé c ile 
( D9 ) et le dixième restant lui est s upérieu r. 

Par définiti on, la moitié des l oyers est c omprise entre QI et Q3 et les 
80 % des l o yers sont compris entre Dl et D9. Les l o yers inférieurs à Dl 
ou supérieurs à D9 ( 20 % au t o tal) constituent des cas extr~mes qui se 
situent dans les "queues" de la distribution des loyers; ces cas s ont 
souvent peu significatifs d'un point de vue statistique. Les interval l es 
interquartiles et iritêrd~ciles constituent des mesures simples de la dis­
persion des loyers. 

Quelques précisions méthodologiques 

• 

• 

• 

• 

Le loyer calculé (loyer moyen, médian, •.. ) est le loyer par pièce, 
sauf pour les studios. Pour ceux-ci, nous avons calculé l e loyer par 
logement et non pas par pièce ( les studios sont souvent comptés comme 
une pièce en loyer libre et une pièce et demie en HLM et HCM sans que 
cel a corresponde à une différence de taille réelle). Pour les loge­
ments de 2 pièces et plus, on a calculé le loyer par pièce - dans les 
tableaux, il s'agit des lignes de neuf chiffres - et l'on a recomp o sé 
ensuite par multiplication le loyer par appartement afin de faciliter 
la lecture - ces lignes-là ne comprennent plus que sept chiffres. Dans 
certaines catégories, le loyer par pièce est suffisamment stable pour 
les logements de 2 à 6 pièces, par exemple, pour qu'on puisse le cal­
culer sur tout ce groupe avant de recomposer le loyer par logement. 
Cette pratique permet de conserver des groupes assez nombreux, ce qui 
est particulièrement précieux dans les catégories à faibles effectifs. 

Interprétation de l'écart-type: il faut se garder de la tentation de 
considérer qu'un loyer a 95 chances sur 100 de se trouver dans l'in­
tervalle [moyenne - 2 écarts-types; moyenne + 2 écarts - types]. Ce cal­
cul est basé sur l'hypothèse que les loyers suivraient une distribu­
tion normale ( courbe de Gauss, en forme de cloche ) et cette hyp o thèse 
est infirmée par les vérifications effectuées; en fait, les loyers 
suivent plutOt une loi log-nùrmale (tassement de la distribution sur 
la gauche et étirement vers la droite). 

Quand les effectifs du groupe sont très faibles, les déciles ( et même 
les quartiles ) peuvent ne plus signifier grand ch o se. Dans un gr oupe 
de la observations, par exemple, D9 est la mo yenne entre la plus 
grande des valeurs et celle qui la précède. Il faut donc être très 
prudent dans l'interprétation de Dl et D9 l o rsque le gr oupe est petit . 

Des neuf grandeurs calculées, se ules deux - l'é c art-t ype et le c oeffi­
cient de variation - présentent une certaine diffi c ulté de compréhen­
si on pour les le c teurs peu experts en statistique. Ces derniers pour­
ront très bien se contenter d'utiliser l e s sept autres grandeurs. Les 
définitions qui précèdent ainsi que l'en c adré de l a page 26 leur f o ur­
nir ont l'aide nécessaire. 
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Les schémas des pages 27 à 33 s ont une illustration des rés ultat s 
de l'étude, qUl figurent s ous f orme de t ableaux aux pages 36 à 58. 

Exemple: logements HBM de 5 pièces (vo ir ci-contre ) 

Le schéma se lit de la façon suivante: 

• Le loye r moyen de cette cat égorie de logements est de 331 F 
par mOLS. 

• Le loyer médian est de 260 F par mo is. 
trouve a utant de logements a y ant un loyer 
que de l ogements ayant un loyer inférieur à 

Autrement dit J on 
supér ieur à 260 F 
ce chiffre. 

• L' intervalle interquartile ( de Ql à Q3) est compris entre 
250 F et 355 F. Autrement dit ( zone hac hu rée foncée), 

• 

- un qua rt des loyers (2 5 I) s ont inférieurs à 250 F ( Ql) 

- un quart des loyers ( 25 %) sont supérieu rs à 355 F (Q3) 

- donc, en excluant le quart des logements ayant les loyers 
les plus élevés et le quart de· ceux a yant les loyers les 
plus bas, les loyers restant ( qui représentent la moitié des 
cas) sont compris entre 250 F et 355 F (entre QI et Q3). 

L 'intervalle in t e rdéci le ( de Dl à 09 ) est compr t9 entre 208 F 
et 500 F. Autrement dit ( zone hachurée claire ) , 

- un dixième des loyers (10 %) sont inférieurs à 208 F ( Dl) 

- un dixième des loyers (10 %) sont supérieurs à 500 F (09 ) 

- le reste des loyers (80 % du total) sont compris entre 208 F 
et 500 F ( ent r e Dl et 09). 

Ou, formulé d'une autre façon, au-dessus de 500 F, on trouve 
encore 10 % des loyers des logements HBM de 5 pièces. 
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7.1 LES HBM ( Tableaux 9 .0 à 9.2, pages 36 et 37) 

Cette catégori e est la plus subventi onn ée de t outes. Se l on la lo i, e lle 
est destinée aux personnes à revenu très modeste. C' est a us si l'une des 
catégories comprenant les effectifs les pl us faibles ( 2,5% au sein de 
no tre é chantillon ) . 

Le s c héma suivant illustre le niveau des loyers pou r l'ensemble de ces 
logements, quelle que s o it l'année de construction, à fin 1982. 

100 

Loye r médian Loyer moyen 

5 pièces 33l 

4 piè c es 265 

3 pièces 199 

2 pièces 133 

200 300 400 500 600 700 '00 900 1000 11 00 

Intervalle interquatil e (compris entre QI et Q2) , le t r ait intprieur 
r enforcé représente le loyer médian . 

Intervalle i n~erdécile (compri s e n tre Dl et 09 ) . 

F 
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7 .2 LES H~~ ( Tableaux 10.0 à 10.3, pages 38 à 40) 

Ils forment la catégorie subventionnée la plus imp o rtante. Les c oeffi­
cients de variation donnent l'impression d'une assez gran de homogénéité 
en termes de loyer. t'effet d'âge se caractérise surtout par la rupture 
entre les péri odes 1958-1972 et 1973-1982. Au sein de chacune de ces deux 
péri odes, les moyennes par tranches quinquennales se démarquent à peine 
le s unes des autres. 

Le schéma suivant, constitué comme le précédent, illustre l'étendue des 
loyers des HLM, toutes années de construction confondues. 

Loyer :n~dian Loyer 
moyen 

5 p i èces 595 

4 pièces 4 76 

3 plèces 357 

2 pièces 238 

studios 242 

200 300 400 .00 600 700 100 900 1000 1100 F 
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7.3 Les HCM (Tableaux 11.0 et 11.1, page 41 ) 

5 

4 

3 

2 

Cette catégorie est la plus ré cente parmi celles qui ont été f ormées pour 
cette étude; par là-même, les loyers, h omogènes, y sont assez élevés. 

Le niveau et l'étendue des l o yers sont illustrés comme suit: 

Loye r Loyer mpdi an 

:.noyen 

pièces 957 

p~èces 766 

pièces 57':; 

pièces 361 

100 200 300 400 soo 600 700 100 900 \000 11 00 F 
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7.4 Les l ogements de la catégorie Ville / Fondations occupés par un locataire 
ou loués par une entreprise ( Tableaux 12.0 à 12.4, page s 42 à 4j) 

Le mode de fixati on du l oyer fausse le jeu et rend cettè catégorie as se z 
hét~rogène; l'effet d'âge est parf o is imprévisible. D'une manière généra­
le, les loyers de ces logements, assez bas, se rappr och ent de c eux des 
HUi. 

Sans tenir compte de l ' année de construction, le niveau et l'étendue des 
loyers peuvent être illustrés comme suit: 

Loyer médian Loyer 
moyen 

4 pièce s 467 

3 pièces 284 

2 pièces 175 

100 200 300 400 .00 600 700 aoo 900 1000 1100 F 
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7.5 Les logements de serVlce en Ville / Fondati ons 

Ils sont très peu nombreux; leurs l oyers sont légèrement inférieurs à 
ceux de la catégorie précédente. 

7.6 Les l ogements de serVlce à loyer libre ( Tableaux 13.0 et 13.1, pages 45 
et 46) 

En opérant avec des tranches d'Age quinquennales, dont les effectifs sont 
assez faibles, l'efi~i d'Age est parfois irrégulier. D'une manière géné­
rale, ces logements sont meilleur marché que les appartements à loyer 
libre occupés par un locataire ou loués par une entreprise. 

Le schéma suivant illustre le niveau des loyers de cette catégorie, tou­
tes années de constructi on confon dues. 

Loyer médian Loye r 

4 pièces 4 0 6 

3 p i èces 306 

2 pièces 204 

100 200 300 400 .00 .00 700 100 .00 1000 1100 F 
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7.7 Les logements en coopérative à loyer libre (Tableaux 14.0 à 14.2, pages 
47 et 48) 

L'effet d'age est peu sensible, particulièrement entre 1953 et 1967, et 
le loyer moyen par pièce est stable. Ces appartements sont généralement 
très abordables et les loyers sont compa"ables à ceux des HLM. 

Le niveau des loye~sJ pour tous les bât iments, est illustré comme suit: 

Loyer médian Loyer 
moyen 

5 pièces 404 

4 pièces 323 

3 pièces 243 

100 200 300 .00 100 600 100 '00 1000 11 00 F 
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7.8 Les logements à loyer libre occupés par un l oc ataire ou loués par une en­
treprise (T ableau 15.0 à 15.10, pages 49 à 58) 

Ils forment le groupe le plus important en termes d'effectifs (66,1% de 
l'échantillon ) . Les effets d'Age et de taille y sont régu lie rs et prévi­
sibles (voi r graphique A) . En contrepartie, les loyers sont moins homogè­
nes que dans les catégories subventionnées, ce qui reflète leur variété. 
Les loyers moyens sont naturellement plus élevés que dans les gr ou pes 
précédents, mais les tableaux révèlent l'existence de nombreux apparte­
ments fort abordables. 

En considérant tous les bAt i ments, quel que soit leur Age, on peut illus­
trer le niveau et l ' étendue des loyers comme su it : 

Loyer médian 

5 piëces 

4 pièces 

3 pièces 

2 p~èces 

studios 

100 200 300 .00 500 .00 700 .00 900 1000 11 00 

l o ~er médian l o ~er mOlen 

5 pièces 700 756 

4 pièces 520 556 

3 pièces 370 396 

2 pièces 294 312 

studios 350 354 

F 
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Dans les tableaux complets, la désagrégation selon la localisation (Cham­
pel et Florissant; en ville; hors ville ) nlest présentée que si ces grou­
pes s ont assez nombreux et si la diff~rence entre eux est sensible . Les 
lignes ne portant auc un libellé relatif à la localisation concernent le 
gr oupe de logements non-désagrégé selon la localisation. 

Le graphique A illustre la variati on des loyers mo yens en f oncti on de la 
péri ode de construction pour les logements à loyer libre loués par un lo­
cat air e ou une entreprise et pour les HLM. 
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LOGE..."1.ENTS EN RBM 

Année de 
constructi o n 

Avant 48 

48 -52 

53-57 

58 - 62 

63-67 

68 - 72 

73-77 

78 -82 

TOTAL 

1 2 

0 0 

0 0 

0 5 

0 14 -
2 40 

1 1 16 

1 26 

4 0 

8 101 

N1 VEA (J DES LOYERS MENSUE LS ~N SOV. 1982 

LOGEl1ENTS EN Hmot 

Par pi.èce Nb !'{oyenne 
par lo ge:ne:'lt obs. 

CONSTRUITS AVANT 1968 
nombre de pièces compris entre 2 " 

26:' 52 

2. 0 p i ~ c e.i 104 
2 . 5 piè:::es i 30 
3.0 pièces 156 
3.5 pièces 182 
4.0 pièces 208 
4.5 pièces 2>4 
5.0 pièces 260 
5.5 pièces 286 

(»NSTRl1tTS E~R! 1968 ET 1972 
nombre de pièces coa.pris entre 2 eC 5 

38 71 

2.0 pièces 141 
2.5 pièces 177 
J .0 pièces 212 
3.5 pièCes 247 
4 . 0 pièce. 283 
4 . 5 pièc es 318 
5 .0 pièc e s 354 
5. 5 pi èces 389 

Et: .-
type 

11 

30 
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Tableau 9.0 

Nombre de pièces 

3 4 5 6 TOTJ\L 

a 6 2 0 16 

13 2 4 la 0 55 

5 6 2 0 18 

17 12 7 0 50 

28 39 21 1 131 

15 7 0 0 39 

1 4 1 1 0 43 

2 13 2 3 2 4 

10 2 108 53 4 376 

SERVI CE CANTONL'. L DE STA TI STIQLTE - GENEVE 

Tableau 9.1 

Uni té franc 

CaefE. Dl Ql ~diane Q3 09 
var. 

t 

0 .208 39 46 50 56 66 

78 92 100 112 132 
98 115 125 140 165 

117 138 150 168 197 
137 161 175 196 230 
156 184 200 224 263 
176 207 225 252 296 
195 230 250 280 329 
215 25 3 275 308 362 

0.425 47 50 55 96 109 

95 100 110 191 217 
118 125 138 239 272 
142 150 165 287 326 
166 175 193 314 381 
139 200 220 382 435 
213 225 248 4)0 489 
237 250 275 ~ 1 8 544 
260 27 5 30 3 525 598 
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N1H.A V DES LOYERS MENSUE LS EN NOV . i 982 SERVI CE C.U"TO~ i.. DE STATl STlQU! - GEN"EVE 

LOG E:M:ENTS EN HBH Tab le au 9 . 2 

Unité f rane 

Par l'i~ce Nb Moyenne Ec.- Coe ff. Dl QI lié di sne Q3 D9 
par logement oba. ty pe var. 

% 

CO NSTRUI T5 ENTRE 1973 ET 1977 
nombre de pièces compr is e ntre 2 et 5 

42 .. 9'J Il 0.112 92 95 95 100 lOB 

2.0 pièces 199 183 190 190 200 215 
2.5 pièces 248 229 238 238 250 269 
3.0 pièces 298 275 285 285 300 32 3 
3.5 pièces 348 321 333 333 350 376 
4.0 pièces 397 367 380 380 400 430 
4.5 pièces 447 413 428 428 450 484 
5.0 pièces 497 458 475 475 500 538 
5.5 pièces 546 504 523 523 550 591 

OONSTRli1TS ENTRE 1978 ET 1982 
nombre de pièces compris entre 2 et 5 

17 200 35 0.175 169 173 195 202 244 

2.0 pièces 399 337 346 391 403 488 
2.5 pièces 499 421 432 488 504 610 
3. 0 pièces 599 506 518 586 605 732 
3.5 pièces 699 590 605 683 706 853 
4.0 pièces 798 674 691 781 807 975 
4.5 pièces 898 758 777 879 908 097 
5 . 0 pièces 996 843 864 976 008 219 
5.5 piè ces 098 927 950 074 109 341 

ANNEE DE CO NSTRUCTIO N NON SPECIFIEE 
s tudi c s 8 268 172 O.6!.2 100 101 270 433 456 
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LC<iE.'-tEN'::S EN BL.~ Tableau 10 . 0 

Nombre de ? i èc es 

Année de 
construction 1 2 J 4 5 6 7 8 TOTAL 

AVANT 48 0 1 1 3 1 0 0 0 6 

48 - 52 0 0 1 0 0 0 0 0 1 

53-57 0 0 0 0 0 0 0 0 0 

58-62 0 28 1 52 8i 15 6 1 1 190 

63-67 20 107 176 J36 163 22 2 0 826 

68 - 72 15 1 101 153 176 129 16 2 1 593 

73-77 19 1 BB 1 158 290 1 191 1 41 7 1 0 7 94 

78-82 6 57 B2 123 SB 1 4 1 0 34l 

TOTAL 60 382 623 557 99 13 2 2751 

N1 vEAU DES LOVERS !otESSUELS EN NOV. 1982 SER\T! CE CANTONt\L DE STA TI STI QUE - GE NEVE 

LOG EMEN1' S EN HUi Tableau 10.1 

Unité franc 

Par pièce "". Moyenne Ec.- Goe f f. 01 QI l1éd i olne Q3 09 
par logelDent obI!! . type var. 

% 

aLM CONSTRUI T5 ENTRE 195 8 ET 1962 

2 pièces 28 14 22 0 .294 41 50 19 91 102 
2. 0 pièces 149 94 100 151 18 1 203 
2 . 5 piè ce s 186 118 125 191 221 254 

HLM CONSTRUITS EN1'RE 1958 ET 1962 
nombre de pièc es compris entre 3 et 6 

160 88 14 0.158 13 19 BB 9B 101 

3.0 pièces 263 219 23B 264 294 320 
3.5 pièces 306 256 211 30B 343 313 
4.0 pièces 350 292 III 352 393 426 
4.5 pièces 394 329 351 396 442 4BO 
5.0 pièces 438 365 396 440 491 533 
5.5 pièces 481 402 436 484 540 586 
6.0 pièces 525 438 416 528 589 640 
6.5 pièces 569 475 - - .< 515 512 638 693 

HU! CONSTRUl rs EKTRE 1963 ET 1961 

Il tudi o , 20 152 19 0 .128 129 ilS 148 168 116 
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~'l'''EAl' DES t C'! ERS !-!ESSi.1ELS EN NO\'. 1962 SERVi CE CAI\TON!\ L DE StATI STI QUE - GENEY! 

LOG t:ŒNTS EN HL."t Tableau 10 . 2 

Uni té f rane 

por pièce Nb Moyenne Ec. - Coe f f. Dl QI Héd:' ane Q3 09 
pa r l Cl gement o b, . type "'a r . 

% 

HLM CONSTRU I TS ENtRE 1963 ET 1967 
nombre de pièces compr is entre 2 et 6 

804 -n 17 0.183 73 81 89 99 113 

2.0 pièces 183 146 162 178 199 227 
2.5 pièces 229 183 203 223 248 283 
3.0 pi êces 275 219 243 268 298 340 
3.5 pièces 320 256 284 312 348 396 
4.0 pièces 366 292 324 357 398 453 
4.5 piècl!8 412 29 365 402 447 510 
5.0 pièces 458 365 405 446 497 566 
5 . 5 piècel 504 402 446 491 547 623 
6.0 pi è c es 549 438 486 535 596 680 
6.5 pièces 595 475 527 580 646 736 

HLM CONSTRUI T5 ENTRE 1968 ET 1972 

studios 15 229 37 0.164 185 210 223 243 251 

nombre de pièces compr is entre 2 et 6 

575 96 20 0 .2 11 74 82 94 108 124 

2.0 pièces 193 147 164 188 215 248 
2.5 pièces 241 184 206 235 269 310 
3. 0 pièces 289 221 247 282 )23 372 
3.5 pièces 338 257 288 32 \ 377 434 
4 .0 pièces 386 294 329 376 431 496 
4.5 pihes 434 331 370 423 485 558 
5 .0 pièc es 482 368 411 470 538 620 
5.5 pièces 530 404 1.52 517 592 682 
6.0 pHces 579 441 493 564 646 744 
6.5 pi è ces 627 478 535 611 700 806 

HLM. CONSTRtn TS ENTRE 197) ET 1977 

Studios 19 337 105 O. 3 Il 208 246 339 414 477 

2 piè cea 88 166 31 0 .190 113 149 169 185 205 
2.0 piè ces 331 226 297 339 370 410 
2.5 piècI!:8 414 283 371 423 463 512 

3 pièce, 156 160 33 0 . 207 113 137 165 183 197 
3. 0 pi èc es 48 1 340 4 11 496 550 592 
3.5 piè c es 56 2 397 479 57 9 642 69 1 
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InVEAU DES LOYERS ~ENSUELS EN SOV. 1982 SERVI SE CANTOAA L DE 5TA Tt 5T1QUE - GENEVE: 

LOC !X::NT S 2N !H .. 10( Ta.b l ~au 10.1 

Uni eé f :-a :'! c 

Pat'" piè c e lib ~oyenne ::c .- CVe ~ f- Ol QI !iéèiane Q3 09 
pa:- l ogeme:!t ob.!. cy pe 'la r . 

~ 

HLM CO N'ST'RU11S ENTRE 1913 ?:T 1971 

4 pièces 290 150 31 0 . 20 1 104 129 15 3 173 190 
4.0 pièces 600 t. I S 517 610 6,3 760 
4.5 pièces 675 467 582 686 780 8:,; 

5 pièc e:3 191 145 12 0 . 219 97 130 147 163 181 
5.0 piècea 725 487 649 736 816 907 
5 .5 pièces 798 536 7 13 810 898 997 

6 piè!:es 41 158 30 0 . 189 116 143 154 180 203 
S.O pièces 948 698 8B 925 077 217 
6.5 piè<::e s 02 7 755 910 00 2 167 318 

7 piè-:es 146 0.046 135 143 145 153 154 
1 . 0 pièces 0 22 945 000 01 4 069 079 
7. 5 pièces 095 013 071 086 145 156 

CO NST!Wt T5 ENTRE 19 18 ET 1982 

studios 6 275 95 0 .346 190 190 253 325 429 

nombre de pièce, .:ompria entre ec 3 

11 9 161 28 0 . 17 2 128 140 158 179 198 

2. 0 piècu 322 257 279 317 358 396 
2.5 pièces 402 321 349 396 448 495 
3.0 pièce. 481 385 419 475 537 594 
3.5 pièce. 563 449 489 554 627 693 

nombre de pièce. compris entre 4 et 6 

195 166 21 0.127 119 150 16 6 178 194 

4.0 piècl!!!. 662 557 599 662 710 774 
4 . 5 piècu 745 626 674 745 799 871 
5.0 pièces 828 696 749 828 888 968 
5.5 pièce. 910 765 824 910 977 065 
6.0 piècl!!!5 993 835 899 993 065 162 
6.5 pièces 07 6 905 974 0 76 154 258 



LOGEMENTS EN HCM 

Année de 
construction 

AVANT 48 

48-67 

68-72 

73-77 

78-82 

TOTAL 

1 

1 

0 

1 

6 

2 

10 

2 3 

0 0 

0 0 -
8 10 

66 86 

12 -40 

86 136 

NIVEAU DES LOYERS MENSUELS EN NOV. 1982 

LOGEMENTS EN ROi 

Par pi èce Nb Moyenne 
par logement obs. 

ANHEE DE CONSTRUCTION NON SPECIFIEE 

Studios 10 358 

2 pièces 86 180 
2 . 0 pièces 361 
2.5 pièces 451 

SeM CONSTRUITS [PiTRE ! 968 ET 1972 
nombre de pièces compris ent re 3 eo 6 

40 157 

3.0 pièces 472 
3.5 pièces 551 
4. 0 pièces 629 
4.5 piè c es 70 8 
5.0 pièces 767 
5.5 pièces 866 
6. 0 pièces 944 
6.5 pièces 023 

He!'! CONSTRUITS ENTRE 1973 ET 1977 
nombre de pièces compris entre 3 eo 6 

416 185 

3. 0 pièces 554 
3.5 pièces 646 
4.0 pièces 739 
4.5 pièces 831 
5. 0 pièces 924 
5.5 pièc es 016 
6.0 pièces ~ 08 
6 . 5 ?ièces 201 

lie!'! CONSTRUI :'S ENTRE 1978 ET ! 982 
nombre de pièces c ompr is ent re 3 eo 6 

215 211 

3. C p kes 032 
3.5 p èce ll 738 
4. 0 P èce s 843 
4.5 P èces 949 
5. 0 p èc es 054 
5 . 5 p è c e8 159 
6 . 0 P èc. es 265 
6 . 5 ? è c es 370 

Ec.-
'ype 

62 

35 

23 

33 

33 

L. l 

'!'ab1 eau 11. 0 

Nombre de pi~ces 

4 5 6 7 8 TOTAL 

1 1 0 0 0 3 

0 0 0 0 0 0 

14 9 7 0 0 49 

161 133 36 5 4 49 7 

90 74 11 0 0 229 

266 217 54 5 4 778 

SERVICE CANTONAL DE STATISTIQUE - GENEVE 

tableau 11. 1 

Uniti franc 

Coeff. Dl QI ~di.me Q3 D9 
var. 

% 

0. 173 267 341 360 380 440 

0.193 134 156 178 206 226 
268 311 356 411 453 
335 389 445 514 566 

0.147 131 144 152 171 198 

392 431 456 512 594 
457 503 532 598 693 
523 575 608 683 792 
588 647 684 769 891 
653 71 9 760 854 990 
719 791 836 939 080 
784 863 912 025 188 
849 934 988 1 iO 28 i 

O. 178 144 164 184 200 222 

432 492 551 600 667 
504 574 643 700 77 6 
576 656 i 35 800 889 
646 738 82 7 899 000 
720 620 919 999 111 
792 902 011 099 223 
664 984 103 199 334 
936 066 194 299 445 

G. ! 54 177 189 209 226 252 

531 56 8 6:6 678 75 i 
62 0 662 731 791 883 
708 7; 7 835 904 00 9 
'97 851 939 017 135 
885 946 044 130 26 1 
9 i 4 041 148 243 38 7 
062 135 253 356 514 
151 230 357 469 640 
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Tableau 12 . 0 
LOG=:MENTS ;:lE LA CATEGORIE VILLE / FONCATI CNS oc::,upés ~ar '.ln loca,:aire 

Ar.:1ée de 
con3~ruc ':i on 

AVA~~ 48 

48-52 

53-57 

58-62 

6)-67 

68-72 

7 )-77 

78 -82 

TOT.I\L 

1 

7 1 

0 

Q 

0 

2 

0 

3 

0 

12 

2 ) 

73 76 

0 11 

1 12 

9 17 

39 57 

17 6 

38 24 

3 7 

180 23 0 

NlV !:AU DES LJYERS !o!ENSUEr.S EN NOV . 1982 

LDG ~E~TS DE LA CA ! :: GO R!E VI LL E/ rONDA ! ro NS 

Pa r p: ~ c e Sb Moyenne 

>"' logeme nt ~b5. 

CO NSTR UITS AVANT 1948 

2 pi èces 73 74 
2.0 pièce! 147 
2 . ; pièces 184 

pi. èces 76 79 
3. 0 pièces 238 
3.5 pièces 278 

4 ?ièce!J 31 96 
4.0 pi èc es 384 
4.5 pièces 4 )1 

5 pièces 10 73 
5.0 pièce, 366 
5 . 5 pièces 40 3 

ou l oué s ~ar une entreprise pou r loger son pe=sonnel 

4 5 

)7 ! 10 

5 1 

2 0 

22 5 

33 6 

21 5 

31 8 

7 1 

158 36 

( sans le' to s e!Dents 

Ec .- Coeff. 
Cype var. 

: 

28 0 .J80 

65 0 .823 

136 421 

22 0.302 

6 

1 4 

2 1 

0 

) 1 

) 1 

1 0 

1 0 

1 1 
13 

Nombre de pièces 

7 

0 

0 

0 

1 

0 

0 

0 

0 

1 

8 
et ~lu s 

2 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

2 

SERVI CE CANTO~ L DE STA TI STIQIJE -

de se['vice ) Tableau 

Un i té 

Dl QI Méd i ane Q3 

50 58 68 86 
100 115 135 171 
125 144 169 214 

42 50 74 88 
125 150 223 265 
146 17 5 260 309 

39 52 79 93 
157 209 315 373 
177 235 354 419 

35 67 75 94 
173 333 375 472 
190 366 41 3 519 

TOTAL 

209 

19 

15 

77 

1 40 

49 

104 

19 

632 

GE NEVE 

12.1 

franc 

09 

101 
202 
252 

100 
300 
350 

114 
454 
511 

99 
494 
543 



NIVEAU DES LOYERS MENSuéLS EN NOV . 1982 

LOG E!{ENTS DE LA CATE GO RIE VILLE / FONDATI ONS 

Par pièce Nb 
par l o gement oha. 

CONSTRUITS ENTRE 1948 ET 1952 
nombre de pièces compris entre 

19 

3.0 pi~ceB 

3.5 pièces 
4 .0 pièces 
4.5 pièces 
5.0 pièces 
5.5 pièces 
6.0 pièces 
6.5 pièces 

CONSTRUITS ENTRE 1953 ET 1957 

3 pièces 
3 . 0 pièces 
3.5 pièces 

CONSTRUITS ENTRE 
nombre de pièces 

2.0 pièces 
2.5 pièces 
3.0 pièces 
3.5 pièces 
4 . 0 pièces 
4.5 pièces 
5.0 pièces 
5.5 pièces 
6.0 pièces 
6 . 5 pièces 

12 

1958 ET 1962 
compris entre 

76 

CONSTRUITS ENTRE 1963 ET 1967 

2 pièces 
2 . 0 pièces 
2.5 pièces 

3 pièces 

3.0 piè c es 
3.5 pièce s 

39 

57 

Moyenne 

3 et 

2 et 

6 

81 

244 
285 
326 
366 
407 
448 
489 
529 

77 
232 
270 

6 

99 

199 
248 
298 
348 
398 
447 
497 
547 
596 
646 

77 
154 
193 

95 

286 

334 
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(s ans les ~ o s ements 

Ee.- Ce e f f. 
type var. 

% 

21 0.253 

16 0.213 

9 0 . 090 

24 0.308 

22 0 . 234 

SERVI CE CA'NTON!<L DE STATlSTIQUE - GENEVE 

de servi :: e ) Tables\.. 12.2 

Uni té fran c 

Dl QI Mé diane Q3 D9 

59 

177 
206 
236 
265 
294 
324 
353 
383 

55 
165 
192 

88 

177 
221 
265 
309 
353 
398 
442 
486 
530 
574 

42 
84 

105 

67 

202 
236 

69 

206 
240 
274 
309 
343 
377 
411 
446 

58 
173 
202 

91 

181 
226 
272 
317 
362 
407 
453 
498 
543 
588 

73 
145 
18 1 

75 

225 
263 

75 

225 
263 
300 
338 
375 
413 
450 
488 

83 
250 
292 

101 

202 
252 
302 
353 
403 
453 
504 
554 
605 
655 

75 
150 
188 

100 

300 
350 

93 

278 
324 
370 
416 
463 
509 
555 
601 

89 
268 
312 

105 

210 
263 
31 5 
368 
420 
473 
525 
578 
630 
683 

100 
200 
250 

112 

335 
391 

112 

336 
392 
448 
504 
560 
616 
672 
728 

96 
288 
336 

1 12 

223 
279 
335 
39 1 
446 
502 
558 
614 
67 0 
725 

103 
205 
256 

1 ! 7 

350 
408 
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~VEAU DES tOnRS "ENSUELS EN NOV. 1982 SERVI CE CANTONAL D~ STAn STIQUE - GE~VE 

LOGEMENTS DE U CA TEGO RI E VI LLE / FONDA Tl ONS ( sans l e. lO S'!!D.ent .3 de service ) Tableau 12.3 

Vni to! franc 

Par pièce ~ Mo ye nne Ec .- Cee f: . Dl QI Mé~i ane Q3 09 
pa r logement o bs . ty?e var. 

t 

CO NSTRUITS ENTRE 1963 ET 1967 
nombre de pi èces compri .3 entre 4 et 6 

42 114 19 0.171 97 100 I II 125 138 

4.0 piêces 454 389 400 445 500 553 
4.5 piêces 511 4 )7 450 501 563 622 
5.0 pi èc e s 568 ~86 500 556 625 691 
5.5 pièces 624 534 550 612 588 760 
6. 0 pi.êces 681 583 600 668 750 830 
6.5 pièces 738 63 1 650 723 813 899 

CONSTRUITS ENTRE 1968 ET 1972 
nombre de pièces comp ri s e!lt r'! 2 et 3 

23 82 26 0.318 53 63 75 101 120 

2.0 pièces 165 106 125 150 202 241 
2.5 pièces 206 133 15 6 188 253 30 1 
3.0 pi.êces 247 160 188 225 30 3 361 
3.5 pi.èces 28 8 186 219 263 354 421 

CONSTRUITS ENTRE 1968 ET 1972 
nomb:-e de pièces comp ris entre 4 et 5 

26 112 16 0 . 146 82 104 114 124 132 

4.0 pi.èces 448 330 415 456 498 530 
4.5 pièces 504 371 467 512 560 596 
5 . 0 pièces 559 412 519 569 622 662 
5.5 pièces 615 453 571 626 684 728 

CO NSTRUITS ENTRE 1973 ET 1977 
nombt'e de piêces coœpris entre 2 et 3 

62 122 43 0.354 75 92 108 139 189 
2.0 pièces 243 150 183 217 277 378 
2.5 pièces 304 188 229 271 346 472 
3.0 pièces 365 225 275 325 416 566 
3.5 pièces 425 263 320 379 485 661 

nombre de pièces c omprl.!I entre 4 et 5 

39 154 41 0.266 96 124 ISO 190 203 

4 . 0 pi èc e s 615 383 495 600 761 812 
4.5 piêces 692 431 j j7 675 856 913 
5 .0 pi èc e 9 768 479 619 750 951 015 
5 . 5 pièces 845 526 681 825 0 47 116 
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NI VEA U DES LOYERS ~ENSUE L S EN NOV. 1982 SERVl CE CANTONH DE STATISTIQUE - GENE Il E 

LOGD!ENTS DE LA CATE GO RI E VILLE/FO NDATI ONS ( sa ns l es l o g emen t 5 de s e rvi c e ) Tabl eau 12. 4 

Uni té fra n c 

PH pi~ce Nb Moy enne E' .- Coe f f. DI QI Mé di ane Q3 D9 
par l ogement o bs. type var. 

% 

CO NSTRUITS ENTRE 1978 ET 198 2 
nombre de pièces compri s entre 2 et 6 

19 167 91 0 . 547 100 102 138 210 228 

2.0 pièces 333 200 204 275 421 456 
2.5 pièces 417 250 255 344 526 57 0 
3.0 pièces 500 300 306 413 631 684 
3.5 pièces 584 350 357 481 736 798 
4.0 pièces 667 400 408 550 842 912 
4.5 pièces 750 450 459 619 947 026 
5.0 pièces 834 500 510 688 052 140 
5 . 5 pièces 917 550 56 1 756 1 157 254 
6 . 0 pièces 000 600 613 825 1 262 368 

: G::: ..... ~~; :' s DE SERVlCE A LOYER LIBRE Tabl eau 13.0 

Nombre de pièces 

Année de 
construction 1 2 3 4 5 6 7 TOTAL 

Avant 48 0 44 74 39 2 1 0 16 0 

48-52 2 2 3 4 0 1 0 12 

53-5 7 0 4 5 5 0 0 0 14 

58-62 0 3 12 9 1 0 0 2 5 

63-67 2 0 7 9 3 0 1 22 

68 - 7 2 2 1 5 6 1 0 0 15 

7 3- 77 0 0 1 1 0 0 0 2 

78-82 0 0 0 1 0 0 0 1 

TOT AL 6 5 4 107 74 7 2 1 25 1 
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N'I I/ EA U DES LOYERS MENSUELS EN ~OV. 1982 SERVI CE CANTONA L DE STATISTIQUE - GENEVE 

LO CEMENTS DE SER'lICE A LOYER LIBRE Tableau 13 .1 

Uni t~ fran c 

Par p iè c e ~ ~oyenne Ec.- Co e f f. Dl QI ~~diane Q3 09 
par l o gement ob s. t y ?e var . 

~ 

CONS7RUI rs AVAN T 1948 
nombre de pièces compris entre 2 et 4 

157 91 47 0.515 33 57 90 11 5 146 

2.0 pièces 182 67 114 180 230 292 
2.5 pièces 227 83 143 225 288 36; 
3.0 pièces 272 100 171 270 345 439 
3 . 5 pièces 318 117 200 315 403 512 
4.0 pièces 363 133 228 360 460 585 
4.5 pièces 408 150 257 405 518 658 

CO NSTRlT1 rs ENTRE 1948 ET 1957 
nombr e de pièces comp ri s entre 2 et 4 

23 104 38 0.368 65 74 97 127 157 

2.0 pièces 208 129 148 193 254 314 
2.5 pièces 260 162 185 242 318 393 
3.0 pièces 312 194 222 290 381 471 
J.5 pièces 364 226 259 338 445 550 
4.0 pièces 416 259 296 387 508 629 
4 . 5 pièces 468 291 333 435 572 707 

CO NSTRUITS ENTRE 1958 ET 1967 
nombre de pièces compris entre 2 et 4 

40 126 42 0.333 79 92 123 1 51 172 

2.0 pièces 252 158 18 3 247 301 344 
2.5 pièces 315 198 229 308 377 429 
3.0 pièces 3)) 238 275 370 452 515 
3.5 pièces 440 277 320 432 527 601 
4.0 pièces 503 317 366 494 602 687 
4.5 pièces 566 356 412 555 678 ))3 

CO NSTRUITS ENTRE 1968 ET 1972 
nombre de pièces c ompris entre 2 et 4 

12 149 29 0 .197 118 121 142 173 194 

2.0 pièces 298 236 242 284 347 387 
2.5 pièces 37 3 295 303 355 4 34 484 
3.0 pi èc e s 447 354 363 426 520 581 
3.5 piè ces 522 413 424 497 607 678 
4.0 pièces 596 472 484 568 694 77; 
4.5 pièces 671 531 545 639 780 872 
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LOG EMENTS EN COOP ERATIVE ( SANS LES COO PERATIVES HLM) 

Année de 
construction 

Avant 48 

48-52 

53-57 

58-62 

63-67 

68-72 

73-77 

78 - 82 

TOTAL 

1 

0 1 

0 

0 

0 

2 

0 

1 

o 

3 

2 3 

1 8 

0 28 

0 23 

.0_ 12 

5 18 

1 3 

4 1 

o o 

11 93 

NI VEAU DES LOYERS MENSUE LS EN NOV. 1982 

LOGEMENTS EN COO PERATIVE ( SANS LES COOPERATIVES 

Par pièce Nb Moyenne Ec . -
par lo gement o bs. type 

ANNEE DE CONSTRUC TION NON SPECr FI EE 

2 piè:es 1 1 11 8 19 
2. 0 pièce s 235 
2.5 p i~ces 294 

CO NSTRUITS AVANT 1948 
nombre de pièces comp ris entre 3 et 6 

1 5 73 3 

3.0 pièces 220 
3.5 pièces 257 
4. 0 pièces 293 
4.5 piè c es 330 
5 . 0 pièces 367 
5.5 pièces 403 
6. 0 pièces 440 
6.5 pi èces 477 

4 

5 

49 

11 

22 

30 

19 

17 

o 

153 

RLH ) 

Coeff. 
var . 

% 

0.160 

0 . 0 34 

Tableau 14 . 0 

Nomb=e de pièces 

5 6 TOTAL 

0 2 16 

12 5 94 

2 0 36 

2 0 36 

11 9 75 

5 1 29 

14 2 39 

o o o 

46 19 325 

SERVl CE CANTONU DE STATISTIQUE - GENEVE 

Tableau 14.1 

Uni té franc 

Dl QI Méd ia ne Q3 D9 

103 106 109 124 1 55 
206 211 217 248 31 0 
257 264 27 1 310 388 

69 73 73 74 74 

207 218 219 223 223 
241 254 256 260 260 
275 290 293 297 29 7 
310 326 329 335 335 
344 363 366 372 372 
379 399 402 409 409 
413 435 43 9 446 446 
477 471 475 483 .!o 83 
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N1 'IEAU DES LOY ERS MEN SUELS EN ~GV . 1982 SER .... '1CE CA. ~TONA L DE STAn STrQUE - GENE'IE 

LOG .D1ENT S EN COOP ERATIVE ( SANS LES COO?':: RA TIVES HL~ ) Ta bleau 14 . 2 

t1ni. c~ f ca ne 

?a= pièce .'Ib Moyer.ne Ec ,- Coe ft. Dl QI '!-ié .j i.~ ne Q3 09 
pa' tog~me n c: ::l bs. t ype var. 

: 

CO NSTRU! TS ENTRE 1948 ET 1952 
nomb re de pièces compr is en tre 3 ec 6 

94 67 8 0 .1 13 55 62 67 7) 76 

3. 0 pi èc e s 20e 16 5 185 201 218 227 
3.5 piè c es 234 192 215 235 254 265 
4.0 pièces 267 219 246 268 290 30 2 
4.5 pièces JOO 247 277 J02 J26 340 
5. 0 pièces JJ4 274 J08 JJ5 J6J J 78 
5.5 pièces J67 J02 J38 J69 J99 416 
6.0 piàces 400 J29 J69 402 4J5 454 
6.5 pièces 43'" J5 7 400 436 471 49 1 

CO NS7RUITS ENTRE 195J ET 196 7 
nombre de pièces comp ris entre J eC 6 

140 79 10 0 . 123 69 72 78 85 89 

J .O pièces 2J8 208 217 2J4 254 268 
J.5 pièces 211 24J 25J 272 296 J13 
4 . 0 pièces J17 278 289 Jll J39 J57 
4.5 piè c es J56 312 J25 J50 J81 402 
5.0 pièces 396 J4 7 361 J8 9 423 447 
5.5 pièces 4J6 J82 J97 428 466 491 
6 . 0 pièces 475 416 434 467 508 5J6 
6.5 piè ces 515 451 470 506 550 581 

CO NSTRUI TS ENTRE 1968 ET 1972 
nombre de pièc es compris entre J eC 6 

28 99 25 0.256 79 85 90 97 153 

J.O pièces 297 238 254 271 291 458 
3. 5 pièces J47 211 297 J16 J40 535 
4.0 pièces J96 J17 JJ9 J62 J88 611 
4 . 5 pièces 446 357 382 407 437 687 
5 . 0 pièces 495 J96 424 452 485 764 
5.5 pièces 545 436 466 497 534 840 

·6.0 pièces 594 476 509 542 582 917 
6.5 pièces 664 51T ' 551 587 631 993 

CO NSTRUITS ENTRE 197J ET 1977 
nombre de pièces compris e ntre J .c 6 

J4 Il 5 10 0 . 089 103 107 Il 5 121 126 

J.O pièces 245 J09 J20 346 J6 J J7 8 
J.5 pièces 40J J60 J74 40 J 424 441 
4. 0 pi èc e s 460 412 427 461 484 504 
4 . 5 pi.èces 518 463 480 518 545 56 7 
5 .0 pièc =: 9 575 515 534 5i6 605 630 
5.5 pi.è c es 6)) 566 587 63 4 666 69J 
6.0 pièces 690 518 64 : 5~! 726 j j 6 
6.5 piècè:s 748 669 694 749 787 819 



- 69 -

LOGEMENTS A ~OY ER LIBR E occup és ~ar un locata ire Tableau 15. 0 

Année de 
construction 

Avant 48 

.8-52 

53-57 

58-62 

63-6 7 

68-72 

73-77 

78-82 

TOTAL 

1 

155 

. 9 

127 

130 

241 

138 

.7 

0 

887 

ou lou és par un e e~~reprise pour loger son personnel 

2 3 • 5 

898 1 551 7 86 237 

9 4 192 86 44 

22. 415 258 S. 
188 46. 45 1 152 

228 ' 00 • 20 209 

121 261 250 125 

70 6' 121 56 

10 31 58 41 

1 833 3 378 2470 918 

6 7 

1 40 1 .. 
13 8 

16 5 

58 15 

87 .. 
H 16 

16 9 

8 3 

372 1 44 

Nombre de pièces 

8 

1 28 

1 0 

2 

12 

9 

3 

3 

1 0 

57 

9 
et pl us 

16 

0 

1 

6 

J 0 

1 8 
1 

0 

32 

TOTAL 

1 3 855 

.86 

1 1 102 

1 1 476 

1 638 

996 

1 387 

151 

10 091 

NI VEAU DES LOYERS HENSUELS EN NOV. 1982 SERVICE CANTON.\L DE STArI STIQD! - GE"EY! 

LOG!lŒHTS A LOYER LI BRE OCCUP ES PAR U'" LOCArA~R! 
OU LOUES PAR lTJriE Eh'TR!PRIS E POUR LOGER SON HR SO tfflEL Tabl eau 1 S. J 

CONSTRUI TS AVANT 1948 
Uni ti fr.Dc 

PH pièc e Nb Ho~ enne Ec.- Coe. f f. DI QI Médiane Q3 D' 
pa r loge.ent obi . ',po var. 

% 

Studio. 155 315 183 0.581 140 200 300 375 " 5 

2 pièces 898 138 65 0 .4 67 73 104 128 158 200 
2.0 piè cu 277 146 208 256 315 400 
2.5 pièces 346 182 260 321 3'4 500 

do nt 8i euh t Ch ampe. 1 0" 1 Tl odu.nt 

2 pièces '5 155 57 0 . 366 '8 121 14' 175 216 
2. 0 pièce. 310 196 242 298 3" 432 
2.5 piè ces 38 7 245 302 373 436 540 

do nt l i tula bon d. Jo vi Ile de Genève 

2 pièce. 62 128 66 0.513 57 8 3 120 160 190 
2. 0 pièc es 256 114 166 24 0 320 381 
2 . 5 pièces 32 0 142 207 300 400 476 

pièces 551 117 48 0 .409 70 92 113 133 160 
3.0 pi~cel 350 210 275 338 400 48 0 
3.5 pi~cel 409 245 321 3'4 467 560 

dont li tuh l Champel 0" • Fl c ris san: 

3 pi~cee 150 132 35 0 . 268 88 1 1 3 133 150 172 
3.0 piècu 395 264 33' 399 450 51 5 
3 . 5 pihe. 461 307 3'5 465 525 60 0 

dont !it\l~1 hor. d. 1. vi I le de Gen~ve 

3 pi~cel " 10. 33 0 . 32 0 63 86 10 5 11 8 13' 
3. 0 pi ke. 31) 18 9 257 314 353 416 
3 . 5 piè c u 3b 5 220 300 366 '>11 485 
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NI VEA U DES LOY ERS ~ES SUELS EN SOv. 1982 SERVICE CANTONAL DE STA TI STlQUE - GE NEVE 

LOG EM~N7S A LOYER USRE OCCUPES PAR UN LOCATAIRE 
OU LOUES PAR L~E ~NTREPRISE POUR LOGER SO N ?~RSONNEè.. Tableau 1 5.2 

CO NS7R UI TS AVANT t9 t.8 
Uni té t t'anc 

Pa t' ;>ièce Sb ~oy -:!:nne ::c ,- C.Je: f. Dl QI Médi ane Q3 09 
par lo geme nt o bs. type var. 

% 

4 pi~ces 786 l 20 53 0 . 44 2 73 90 III l35 1 75 
4.0 pièces 480 290 360 444 541 700 
4.5 pièces 540 327 405 500 609 788 

dont situés à Champel o u à Fl o r issant 

4 pièces 9l 139 42 0 .299 94 III 133 159 l87 
4.0 pièces 558 376 446 533 635 749 
4 .5 pièces 627 423 502 600 714 843 

da ce situés hors de la vi Ile de Ge nève 

4 pièces 54 93 29 0 .3l5 59 75 88 l06 l26 
4.0 pièces 371 234 300 353 424 504 
4 . 5 pièces 418 263 338 398 477 567 

5 pièces 237 123 53 0.430 74 90 115 140 173 
5.0 pièces 615 369 452 575 700 865 
5.5 pièces 676 406 497 633 770 952 

dont situés à Champet o u à Fl or i saane 

5 pièces 42 143 38 0.254 96 118 138 168 188 
;. 0 pièces 7 15 482 590 690 841 941 
5.5 pièces 787 530 649 75 9 925 035 

dont situés hon de la ville de Genève 

5 pièces l5 87 26 0.29 6 68 70 79 89 1 37 
5.0 pi~ces 434 34l 350 395 445 687 
5.5 pièces 478 375 385 435 490 756 

6 pièces l40 l50 66 0.436 84 108 130 l70 248 
6.0 pièces 902 504 648 778 018 488 
"'. S pd:ces 977 546 702 843 103 611 

pl.eces 44 153 73 0.475 9l l02 134 l86 244 
7.0 pièces 073 634 712 939 300 705 
7 . 5 pièces 150 679 763 007 393 827 

pi~ce9 et plus 44 188 96 0 .5l0 7.2 _. 109 l81 226 350 

8.0 pièces 501 574 873 446 1 811 2 BOO 
8.5 piè ce s 594 610 92 7 536 1 924 2 975 
9.0 piè:ces 688 646 982 626 2 037 3 150 
9.5 pièces 782 682 0 36 7 17 2 1 50 3 325 

10 .0 pièces 876 718 091 807 2 263 3 500 
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NIVEAU DES LOYERS MENSUELS EN NOV. 1982 SERVI CE CANTONAL DE STATISTIQUE - GE NEVE 

LOG EMENTS A LOYER LIBRE OCCUPES PAR UN LOCATAIRE 
OU LOUES PAR UNE ENTREPRISE POUR LOGER SON PERSONNEL rabl eau 15.3 

CONSTRU1TS ENTRE 1948 ET 1952 
Uni té franc 

Par pièce Nb Moyenne Ec .- Co. fI. Dl QI Mid i ane Q3 09 
par logement ob ,. type var. 

% 

Studios 49 275 83 0.3 151 200 290 329 390 

2 pièces 94 146 46 0.316 91 116 141 170 195 
2.0 pièces 293 182 231 283 340 390 
2.5 pièces 366 228 289 353 425 488 

dont 8itu~8 l Champel ou II Fiod ssant 

2 pièces 35 171 45 0.263 120 141 168 190 220 
2.0 pièces 342 240 282 336 381 439 
2.5 pièces 427 300 353 420 476 549 

3 pièces 192 113 35 0 .306 72 84 115 136 157 
3.0 pièces 340 216 251 344 407 471 
3.5 pièces 397 252 292 401 474 550 

dont situés à Champel ou II Florissant 

3 pièce 5 43 129 24 0.184 94 113 127 143 158 
3.0 pièces 387 283 340 381 429 475 
3.5 pièces 452 330 397 445 500 554 

4 pi èce s 86 107 33 0.311 63 76 106 128 150 
4.0 pièces 427 253 302 423 511 599 
4.5 pièces 480 285 340 .75 575 674 

dont si tués à Champe1 ou II Fl o rissant 

4 pièces 25 116 26 0.220 79 92 122 131 143 
4.0 pikes 465 316 368 489 524 570 
4.5 pièces 523 356 414 550 589 641 

5 pièces et plus 65 125 48 0 .381 68 88 122 150 178 

5.0 pièces 625 338 438 609 751 891 
5.5 pièces 687 372 482 670 826 980 
6.0 pièces 750 406 525 731 901 069 
6.5 piè c es 812 439 569 792 976 158 
7.0 pièc es 875 473 613 853 051 247 
7.5 pièces 937 507 65 7 914 126 336 

do nt situés 1.1 Champe 1 o u II Florissant 

5 pièces et pl us 30 141 38 0.270 81 122 140 172 182 

5.0 pièces 706 407 609 698 860 909 
5.5 pièces i76 448 67 0 768 946 000 
6.0 pi èc e s 84 7 488 731 838 032 090 
6.5 pièces 917 529 792 908 118 181 
7 . 0 pièces 988 570 853 977 204 272 
7.5 pièces 058 61 1 914 047 290 363 
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NIVEAU DES LOYERS ~ENSL'ELS EN NOV. 1982 SERVI CE CANTONAL DE STA TI STlQUE - GE NEVE 

LOG~ENTS A LOYER L!3RE OCCUPES PAR UN LOCATAIRE 
OU LOUES PAR ù~E ENTREPRISE ?OL'R LOCER SON ?ERSONNEL Tab! ~au 1 5.4 

CO NSTRUITS ENTRE 1953 ET 1957 
Uni té franc 

Par ?ièce Nb Moyenne Ec.- Cee f f. Dl QI ~éd i aoe Q3 09 
pa r log~!I1en t o bg. type va r. 

t 

Studios 127 ) t 5 86 0 .273 215 250 310 368 422 

2 pièces 224 146 44 0.101 89 114 14; 170 200 
2.0 pièces 293 177 228 290 140 40ù 
2.5 pièces 166 221 285 363 425 500 

1 piè c es 4 15 123 39 0 .317 82 97 117 142 17 1 
3. 0 pièces 370 246 292 352 425 514 
3.5 pièce!l 431 287 341 411 496 600 

don t situés ~ Champe l ou A Fl orissant 

3 pièc e!l 19 175 72 0 .411 123 137 155 18 9 217 
3.0 pièces 526 369 411 465 56 6 650 
1. 5 pièces 614 431 480 543 660 758 

dont situé!! ho rs de 1. vi ll e de Genève 

3 pièces 90 104 25 0.240 77 81 99 126 139 
).0 pièces 313 232 248 298 177 418 
1.5 piè ce s 365 271 289 347 440 487 

4 pièces 258 117 36 0 .309 78 88 III 138 161 
4.0 pièces 467 310 350 445 551 643 
~.5 pièces 525 349 394 ,01 620 724 

dont situés l Ch ampel o u A Florissant 

4 pièces 21 166 58 0 .352 100 1 31 16 2 189 207 
4. 0 pi èc e s 662 400 522 649 758 829 
4.5 pièces 745 450 588 710 853 913 

dont situés hors de 1. ville de Ge nève 

4 pièces 55 94 21 0.224 77 77 88 109 125 
4.0 pièces 375 306 108 351 437 498 
4.5 pièce. 422 344 347 197 492 560 

5 pièces 54 125 47 0.377 77 87 114 161 192 
5.0 pièces 625 384 433 572 805 959 
5.5 pièces 688 422 476 629 885 055 

6 pièces et plus 24 153 50 0.324 92 112 152 185 21 5 

6.0 pi èces 920 550 671 910 110 290 
6.5 pièces 996 596 626 986 202 398 
7.0 pièces 073 642 782 062 294 50 ; 
7 .5 pièces 150 688 8 l8 138 l87 613 
8 .0 pi~c~s 226 733 894 213 479 720 
8.5 pièces 303 77 9 950 289 572 828 
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h": '.:~.~ l; DES LOYERS HENSLTEL5 E~ NOV. 1982 SERVI CE CA l''TONA L ~E. STAIl S!"I QL:: - G ::~::\':: 

LOG E:'1"Et;~S A LOY ER LIBRE OC CL"P ES ?AR UN LOCATA I RE 
OU LOUE S PAR UNE ENTRE?RIS E POL'R LOGER SON PERSONNEL Tab l eau l 5.5 

OO NSTR UI TS ENTRE 1958 ET 1962 
Un i t~ franc 

Par pièce Nb Moyen ne Ec .- Coe f f. Dl QI Hédi Bne Q3 D9 
pa r l o gement ob s. type var. 

% 

Studi o s 130 345 114 0.332 208 290 335 395 434 

2 pièces 188 146 41 0 . 283 89 114 ISO 173 200 
2.0 pièces 292 178 228 300 346 400 
2.5 pièces 36' - 223 285 375 433 500 

dont si tuh hors de la vi ll e de Ge nève 

2 pièces 60 131 28 0.210 90 113 134 152 164 
2.0 pièces 263 180 227 267 305 328 
2.5 pièces 329 224 283 334 381 409 

3 pi èce s 464 129 49 0.375 78 95 125 152 177 
3.0 pièces 388 233 286 375 455 532 
3.5 pi èce s 453 272 333 438 531 620 

dont situés à Champel Ou à Florissant 

3 pièces 30 193 61 0.313 116 153 200 225 286 
3.0 pièces 580 348 460 601 676 857 
3.5 pièces 677 407 537 701 789 000 

dont situés en vi 1 i.e de Genève 

3 pièces 228 145 55 0. 382 88 112 136 167 208 
3 . 0 pièces 435 265 337 409 500 623 
3.5 pièces 507 309 393 477 583 726 

dont situés hors de la Ville de Genève 

3 pièces 236 114 35 0.305 67 86 114 141 160 
3 . 0 pièces 343 201 257 341 423 479 
3.5 pièces 400 235 300 398 493 559 

4 pièces 451 122 42 0.346 75 94 119 142 165 
4.0 pièces 489 300 376 476 570 661 
4.5 pièces 550 338 423 536 641 744 

dont si tués à Champe 1 ou à Florissant 

4 pièces 26 186 51 0.276 137 154 182 192 248 
4.0 pièces 745 547 615 727 768 990 
4.5 pièces 838 616 692 818 864 114 

dont si tués en vi Il e de Genève 

4 pièces 170 141 54 0 .386 80 107 138 163 185 
4.0 pièces 564 321 Li 26 551 653 740 
4.5 pièces 635 361 479 619 735 832 

dont situés hors de la ville de Ge nève 

4 pi~ces 281 III 27 0 .244 74 86 113 130 145 
4.0 pi èces 443 298 346 450 52 0 580 
4 . 5 pièces !.98 335 389 506 585 653 

5 pièces 152 136 64 0 .::'72 76 94 124 160 186 
5. 0 pièces 681 38 2 469 622 799 . 30 
5 .5 pi àc e s 749 420 SIS 684 879 023 

do nt si tués en vi l Ie de Ge nève 

5 pièc es 54 :80 84 0 .467 99 l 31 158 205 354 

5 .0 pi è c es 900 493 65 7 791 025 ; 7 ! 
5 . 5 pièces 990 5Li 3 723 871 128 9"8 
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~I VEAU ~ ES ;"O'(E~S ~E~S i..;'EL S =:N ~ov . 1982 SERII! CE CAST0 NAL DE STA TI SnQUE - GE NEVE 

LüC~STS A LOYE R LIBRE OCCUP ES ?.A.R ~IN LOCA TA IRE 
OU t OUES ?AR !JNE ENTREPRI SE POUR LOGER SON ?~RSONNEL Tableau 15.6 

OJNSTRl71TS ENTRE 1958 ET 1962 
Uni t~ franc 

Par pi.~ce Nb Moyenne Ec.- Coeff . Dl QI Médi ace Q3 09 
par logement o bs. cy p<e var. 

% 

dont situ~9 ho n de 1. vilt ede Ge nè'/e 

5 pièces 98 112 30 0 .264 76 90 10 5 132 161 
5 .0 pièc es 561 382 452 526 660 806 
5.5 pièces 617 420 497 579 726 887 

6 pièces 58 135 47 0 . 349 81 96 131 1 7 1 204 
6. 0 pièces 812 483 57 8 78 5 025 221 
6.5 pièces 880 523 626 850 110 323 

dont 9 i tués en vi Il e de Genève 

6 pièces 30 151 47 0 .310 99 125 143 187 217 
6 .0 pièces 904 594 750 857 120 302 
6.5 pièces 980 644 813 928 213 410 

dont situés hors de l a ville de Genève 

6 pièces 28 119 42 0 .352 76 90 98 157 186 
6.0 pièces 71 3 454 539 590 940 !l8 
6.5 pièces 772 492 584 639 018 211 

7 pièces et pl us 33 154 54 0 .348 99 115 141 196 224 

7.0 pièces 075 696 802 989 373 1 569 
7.5 pièces 152 745 859 059 471 681 
8 . 0 pièces 229 795 917 130 570 793 
8.5 pièces 305 845 974 201 668 905 

CO NSTRL'1 TS ENTRE 1963 ET 1967 

Studios 241 363 112 0.307 182 31 9 370 418 480 

2 pièces 228 179 41 0 .2 30 133 153 180 202 227 
2.0 pièces 358 265 305 359 403 454 
2.5 pièces 447 331 381 449 504 567 

3 pièces 400 156 50 0.324 101 131 150 174 202 
3.0 pièces 468 304 393 450 521 605 
3.5 pièces 545 355 459 525 608 705 

dont situés l Champe 1 ou A Floduant 

3 pièces 30 229 91 0. 397 135 183 201 267 393 
3.0 pièces 687 405 550 604 800 179 
3.5 pièces 802 473 642 705 933 376 

4 pi èc e 9 420 1 51 39 0 .261 112 128 145 164 196 
4.0 pièce9 603 448 512 ;78 655 784 
4.5 pi~ces 6;9 504 577 651 736 882 

dont 9itués ~ Ch ampe l ou à Florissd:'lt 

4 pièces 21 219 50 0.230 167 184 198 251 307 
4.0 pi~C~5 8n 668 734 794 00 6 227 
4 .5 pièces 987 752 d26 893 131 380 

don t glcués ~ r, ' ... i i 1 e o. G.:!c:è'/ e 

4 pi.èces ;0 "9 J . :9 1 11 ; 138 159 lB8 226 
4. 0 P ~ èc;! 51 : ) 458 55i 636 752 904 
4 .5 p~è ·-.: e:! 5_ 51 ; 62 0 7[; 346 OU 
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S: .... Ul: DES !..O~·ERS ~&N SUELS EN NC\'. 1982 SERVICE <::Ah'TONAL DE. S!ATlSTI QUE - GENE\'E 

LOG!:.'ŒNTS A LOY ER LLBRE OCCUP ES PAR UN LOCATAIRE 
OU LOUE S PAR UNE ENTRE PRI SE POUR LOGER SON PERSONNEL Tableau 15.7 

CONSTRUITS ENTRE 1963 ET 1967 
Uni té franc 

Par pièce Nb Moyenne Ec,- Co eff. Dl QI Héd i sne Q3 09 
par logement ohs. type Val'". 

% 

dont 51 twh hors de la vi ll e de Ge nève 

4 pièces 243 139 24 0. 174 112 124 139 155 165 
4.0 pièces 555 447 495 555 620 660 
4 . 5 pièces 624 503 55 7 624 697 743 

5 pièces 209 152 37 0.245 118 131 146 168 189 
5.0 pièces 762 592 655 730 842 944 
5.5 pièces 839 651 721 803 926 039 

doot situfs • Champel ou A Fl orissa nt 

5 pièces 21 204 54 0 .263 150 172 187 221 292 
5.0 pièces 022 749 862 935 106 460 
5.5 pièces 124 824 948 029 216 606 

dont situés en ville de Genève 

5 pièces 66 174 52 0 . 300 128 141 164 189 245 
5.0 pièces 869 638 705 819 947 227 
5.S pièces 956 702 775 900 042 350 

dont situés hors de la ville de Genève 

5 pièces 143 143 22 0.153 117 130 139 157 172 
5 . 0 pièces 71 3 584 648 695 785 858 
5.5 pièces 785 643 713 765 864 944 

6 pièces 87 158 48 0 .306 116 134 152 176 211 
6.0 pièces 951 699 801 910 0 56 265 
6.5 pièces 0 30 757 868 986 144 370 

dont si tués en ville de Ge nève 

6 pièces 27 189 62 0 .330 133 159 186 211 287 
6.0 pièces 131 797 953 115 265 71 9 
6.5 pièces 226 863 0 33 208 370 863 

dont situés hors de la vi Il e de Genève 

pièce s 60 145 33 0 .226 III 12 6 145 163 176 
6 . 0 pi èces 870 665 75 b 871 979 056 
6 . 5 pièces 942 720 818 944 0 61 144 

7 pièces et pl us 53 181 73 o .40b 130 147 160 174 282 

7.0 pièces 266 908 030 1 21 219 1 971 
7.5 piè ces 356 973 104 201 307 2 112 
8. 0 piè ce s 44 7 0 38 177 28 1 39 4 2 253 
8.5 pièces 537 103 251 361 481 2 393 
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NIVEA l; DES LOYERS ME~StrEL5 !:H ~Ov . 1982 SE R'/! CE: CANT'J ~!.. DE STA TI STIQ l.lE - GENE V:: 

LOG ~ENTS A LOYER LIBRE OCCUP ES ?AR UN LO CA7A!RE 
OU LOUE 5 PAR L~E ESTREPRISE ?OUR LOGER SON PERSONNEL rab l eau 15.8 

CONSTR IJl TS gSTRE 1968 ET 1972 
Uni té franc 

Par piè c e Nb ~oy enne Ec. - Coeff. Dl QI Médi ane Q3 09 
par logeme::!t o b,. C:ypo:! var. 

l 

Studi.Js 138 407 i26 0.308 285 325 400 456 519 

2 pièces 121 208 63 0 .305 153 174 197 225 259 
2.0 pièces 415 307 348 394 450 518 
2 .5 pièces 519 38 3 435 493 563 647 

3 pièces 261 178 73 0 .409 110 147 166 195 228 
3.0 pi.èces 534 331 441 497 585 683 
3.5 piè c es 623 386 SIS 580 682 796 

4 pU~ces 290 164 50 0.306 125 139 151 178 219 
4.0 pièces 658 498 556 603 713 877 
4 . 5 pi.èces 740 560 625 678 802 986 

dont situés A Champel o u il Fl o ri9sant 

4 pièces 18 203 107 0.529 135 146 153 200 416 
4.0 pièces 810 540 583 610 798 665 
4.5 pièces 91 1 608 656 686 898 873 

dont si tués en vi 11 e de Genève 

4 pièces 108 186 69 0.373 119 146 172 211 252 
4.0 pièces 743 476 585 690 845 1 009 
4.5 pièces 836 535 658 776 951 1 1 35 

dont situés hors de 1. ville de Genève 

4 pièces 182 152 28 0.1 83 128 137 148 159 185 
4.0 pièces 607 511 549 591 637 742 
4.5 pièces 683 575 618 664 717 835 

5 pièces 125 183 65 0.357 127 147 164 205 260 
5.0 pièces 913 635 736 820 025 300 
5.5 pièces 005 698 809 902 127 430 

dont situés à Champet o u il Florissant 

5 pièces 18 235 96 0 .409 130 189 206 291 394 
5 . 0 pièces 174 652 947 028 455 970 
5.5 pièces 292 717 042 130 601 2 167 

dont situés en ville de Genève 

5 pièces 70 201 69 0.343 128 157 193 224 291 
5 ,0 pi~ces 005 649- -- 784 964 121 455 
5.5 pièces 105 704 862 060 233 600 

don t situés hors de 1. ville de Genève 

5 pièces 55 159 52 0 .324 117 142 156 165 190 
5.0 piè,:es 797 583 710 778 827 948 
5.5 pièces 876 641 781 856 910 043 

6 pièces 34 188 68 0 .362 122 138 18 3 231 267 
6.0 pièces 128 731 830 097 385 603 
6.5 pi.è-::e'J 222 792 899 188 500 736 

piè ce!! et pluS 27 240 129 0 . 535 1 52 173 189 250 '-05 
7.0 ;>ièce'J 681 0 65 21:'" 325 7!.8 ~ 836 
i .5 piè c e'J 801 t!ti 300 ':"2 0 073 3 v 39 
8. 0 pi. èc e 3 1 322 21 7 )8 7 )IL. 998 241 
8.5 pièc~s 1 0 42 Z9; " -.. 609 2 123 3 4.:.. .... 
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NlVEAU DES :.. OYERS ME NSUELS EN NQ\' . ! 98 2 SER\.'1 CE ('.Af'.'TOSAL DE STAr! sn QUE - GE NE VE 

LOGEMENT S A LOYER LIBR E. OCC J;P E5 PAR UN LOCA'!'A ! RE 
OU LOUES PAR UNE ENTREPRISE POUR LOG ER SON PERSONh<L Tab] eau 15.9 

CO NSTRUITS ENTRE 19 73 ET 1977 
Uni té f :osne 

Par pièc e Nb Moyenne Ec.- Coe ff. DI QI Hédi soe Q3 D9 
par logement ob a. type var. 

% 

Studios 47 448 155 0 .346 325 342 410 479 700 

2 pièces 70 268 72 0.270 202 215 252 315 380 
2.0 pièces 536 404 430 503 630 760 
2.5 pièces 6M- 505 538 629 788 95 0 

dont situés l Champel ou l Flori uant 

2 pièces 24 343 52 0.151 284 309 329 385 404 
2.0 pièces 685 569 618 658 770 809 
2.5 pièces 857 711 772 822 963 011 

3 pièces 64 227 65 0.284 148 193 224 251 281 
3.0 pi~ce8 682 444 580 671 752 844 
3.5 pièces 796 518 677 783 877 985 

dont situés l Champel ou l Fl orissant 

3 pièces 15 247 17 0.068 227 234 246 258 273 
3.0 pièces 742 680 703 737 773 819 
3.5 pièces 866 793 820 860 902 956 

dont si tués en vi lle de Genève 

3 pièce 9 43 234 50 0.215 190 213 233 257 274 
3.0 pièces 701 570 639 700 770 823 
3.5 pièces 817 665 745 817 899 960 

dont situés hors de la ville de Ge nève 

3 pièces 21 21 5 86 0 .399 127 154 193 228 369 
3.0 pièc es 645 381 461 580 685 10 7 
3.5 pièces 752 445 537 677 800 291 

4 pièces 121 237 86 0.362 127 198 2 30 247 375 
4.0 pièces 949 507 792 920 986 500 
4.5 pièces 067 571 891 0 35 110 688 

don t situés l Champel ou l Florissant 

4 pièces 61 286 84 0.293 228 233 244 336 425 
4.0 pièces 143 910 930 975 345 70 0 
4.5 pi èces 285 0 24 046 097 513 913 

dont situés en vi Ile de Genève 

4 pièces 87 261 85 0 .325 190 228 239 255 406 
4. 0 pièces 044 758 910 955 02 2 624 
4.5 pièces 174 853 0 24 074 149 827 

dont si tués ho r s de la ville de Genè ve 

4 pièces 34 1 76 52 0 .292 109 119 193 216 223 
4.0 pièces 705 438 476 772 862 893 
4.5 pièces 794 492 53 6 869 970 004 

5 pi è: c es 56 !96 62 0 .3 14 114 158 20. Z 27 2i4 
5.0 pièces 982 570 790 018 135 372 
5.5 pièces 080 62 7 869 120 249 510 
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NIVEAU DES LOY!:RS ~ENSt;ELS EN ~OV. 1982 SERVI C ~ CANTONA L DE STA TI STrQUE - GENEVE 

LOGE:'ŒNTS A LOYER L1BR;;: OCCL'!'ES PAR UN LOCATAIRE 
OU LOUES PAR UNE ENTREPRISE POUR LOG ER SON PERSONNEL Tableau 1 5.10 

CONSTRUITS EMTRE 1973 ET 1977 
Uni té franc 

Par pièce Nb Moyenn e ec .- Coeff . DI QI Hé di ane Q3 09 
par log-emenc ob!. ty pe var. 

t 

don t situés A Champet ou A Fl orissa nt 

5 piè ce s 16 239 53 0.22 3 205 21 5 225 238 301 
5.0 pièces 196 025 07 6 125 190 506 
5.5 pièces 316 128 183 238 309 656 

dont si t ués en ville de Genève 

5 pièces 31 230 54 0.234 197 207 224 240 292 
5.0 pièces 152 9B6 035 120 200 460 
5.5 pièces 268 085 139 232 320 606 

dont si tués hoC's de la vitle de Genè'Je 

5 pièc es 25 154 41 0.264 III 116 158 187 205 
5. 0 pièces 771 553 582 790 937 02 3 
5.5 pièces 848 608 640 869 0 31 125 

6 pièces et plus 29 255 88 0 .34 5 175 202 229 266 413 

6.0 pièces 527 052 213 376 597 2 480 
6 . 5 pièces 654 140 314 491 730 2 687 
7.0 pièces 782 227 415 605 B63 2 894 
7.5 pièces 909 315 516 720 996 3 100 
B.O pièces 2 036 403 617 835 2 129 3 307 
8.5 pièces 2 164 490 718 949 2 262 3 514 

CO NSTRUITS ENTRE 1978 ET 1982 

2 pi~ces 10 343 55 0 . 160 295 295 328 350 444 
2 .0 pièces 686 590 590 655 700 888 
2.5 pièce! 857 738 738 819 875 110 

3 pièces 31 268 98 0.364 113 221 274 315 383 
3.0 pièces 805 340 664 821 945 149 
3.5 pièces 939 397 775 958 102 341 

4 pièces 58 261 59 0.225 200 229 258 275 314 
4.0 pièces 045 802 915 032 100 257 
4.5 pièce. 176 902 029 161 238 414 

5 pièces et plus 52 280 68 0.243 185 245 273 309 359 
5.0 pièces 400 926 223 363 544 795 
5 .5 pièces 540 019 345 499 698 974 
6.0 pièces 680 III 467 635 1 852 2 154 
6.5 pièces 820 204 589 771 2 007 2 333 
7.0 pièces 1 960 296 712 908 2 161 2 513 
7.5 pièces 2 100 389 834 2 044 2 ) 15 2 692 
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ANNEXE METHODOLOG r QUE 

La partie technique de cette étude repose essentiellement sur l'analyse 
de la variance et celle des tableaux de c ontingen c e. 

Les membres d'UD agrégat peuvent être classifiés en fonction de c aracté­
ristiques qualitatives ou quantitatives. ( exemples la nature du l oge­
ment et le l o yer ) . Disposant de deux caractéristiques ( A et B) , on peut 
procéder li une double classification et la représenter par un tab l eau 
croisé dans lequel la_case se trouvant 11 l'intersection de la i e ligne 
et de la k e colonne contient les effectifs de la classe correspondante. 
Le résultat de cette démarche est un tableau de contingence ( exemples : 
tableaux 2, 3 et 4). 

Devant un tel tableau, on peut se demander si la probabilité de réalisa­
tion d'une modalité de la caractéristique A est conditionnée ou non par 
la caractéristique B. L'indépendance est examinée au moyen du test du 
chi-deux et la distorsion éventuelle du tableau peut être analysée ligne 
par ligne et colonne par colonne. Les relations entre variables explica­
tives présentées au chapitre 5 ont été étudiées par cette méthode. 

Un tableau de contingence peut aussi faire l'objet d'une analyse des cor­
respondances. Une telle analyse s'intéresse aux proximités, en te~es de 
profils, entre lignes ou entre colonnes . Deux lignes ont même profil si 
l'on obtient la seconde en multipliant chaque case de la première par une 
constante. Dans le tableau 2, deux lignes ayant même profil signifie­
rait que les deux cOtmIlunes ou secteurs ont une distribution d'immeubles 
semblable en termes d'année de construction. La méthode permet aussi de 
savoir quelles modalités de la caractéristique A exercent le plus d'in­
fluence sur la caractéristique B. Utilisée sur des tableaux croisés mul­
tiples mettant en regard le loyer ( en tranches) avec les variables expli­
catives} l'analyse des correspondances nous a ouvert la voie de la désa­
grégation optimale en nous indiquant quelle contribution chaque modalité 
apportait li la distorsion du tableau par rapport à un état d'indépendan­
ce. 

Une variable quantitative est liée à des donnée s sous f o rme numérique 
telles que les mesures Ou les comptages ; une variable qualitative est 
liée à l'appartenance à une classe, l'ensemble des possibles ayant été 
préalablement découpé en classes. Dans cette étude, le loyer, le nombre 
de pièces et l'annêe de construction sont des variables quantitatives; la 
nature du logement, le statut d 'occupation et la localisation sont des 
variables qualitatives . 

L'analyse de la variance permet de tester et d'estimer l'influence d'une 
variable exogène qualitative sur la variable expliquée. Pour l'analyse 
des loyers, cela revient en fait à déc ouper l'é c hantill on en strates se­
lon un ou plusieurs critères, puis à tester si le loyer moyen d'une 
strate peut être consid~ré comme égal au l o yer moyen d'une autre strate. 

La régr e ssi on permet de t e ster et d'estimer l'infl uen c e de variab l es ex­
plicatives quantitatives s ur l a variable expl i quéej cette dernière est 
une fonction mat hématique des variables explic atives. La méth ode permet 
de vérifier si une telle f onc ti on e st bien ajustée aux données. 
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La collection "études et documents tl a été conçue pour mettre à 
la disposition d'utilisateurs spécialisés les résultats de 
travaux. qui, en raison de leur volume ou de leur caract~re 

particulier, ne se pr~tent pas sans autre à une diffusi on par 
la voie des lIaspects statistiques". 

En effet, les sujets présentés dans les "aspects" sont choisis 
et traités pour pouvoir être lus, sans trop de difficulté, par 
l'ensemble de nos abonnés. 

Les "études et documents" sont distribués par souscription, 
donc avec un tirage en principe plus limité. S'adressant d'a­
bord à un public de spécialistes, ils peuvent aller plus loin 
dans certains détails, faire appel à des connaissances spéci­
fiques que ne possèdent pas toujours l'ensemble des abonnés 
aux "aspects ll

• 
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